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INTRODUCTION 

Cette etude avait pour objet d'identifier lea problèmes à 

travers l'examen critique de la littérature relative à IH coopération 

industrielle entre l'Est et l'Ouest et de recenser les parties 

intéressées du côté français. 

Le champ de cette étude a été dépassé de d<n.x façons:     tout 

d'abord,  dans le cadre de la mission esquissée le 11 février 1977, 

et parce qu'en raison du secret des affaires  les sources écrites 

ne sauraient suffire en ce domaine, une quinzaine d'heures d'entretien 

avec des cadres d'entreprises  ou des responsables de services 

administratifs ont été sollicitées et obtenues;    en second lieu, la 

simple identification des problèmes a été dépassée et un début  d'analyse 

de contenu a été fait.    Pour achever cette analyse une très brève phase 

de recherche supplémentaire aérait nécessaire;    il faudrait ausci 

procéder à une étude de première main dos quelques contrats dont on 

dispose et harmoniser les statistiques divergentes, synthétiser les 

tall eaux divers et trancher entre certaines opinions contradictoires. 

W 
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!•     TYPOI/-CIE I)^f3  A ,^»RDS DE COOPERATION  INDUSTRIELLE ENTRE FIRMES 

Presque tous l^j auteurs et  les institutions  internationales (Conférence 

des  Valions Unies  r,-¡r  lo  commerce et  le développement,  Commiseion économique 

pour l'Europe)  ont   tenté  des classifications.     Les critères envisagés par 

Kahn  C1/))  sont séduisants, à première vue:    ce qui  Hérive du concept de vente 

s'oppose a ce qui  s'inspire de l'investissement   direct;    les données à intérêt 

contradictoire 3e différencient  de celles où domine l'esprit  de coopération. 

Mais,   en  pratique,   ".eut   est objet  de contradiction d'intérêt -  sauf les 

relations avec les  pays   tiers -  et  tout fait l'objet d'unecertaine coopération - 

par définition -  et  la  plupart  des  types d'accord  ont justement  pour objet 

d'apporter les avan-ares  de l'investissement direct sans contrôle de la 

propriété,    f'e ne s« n'   pas non  plus  les définitions de la Commission économique 

pour  l'Europe (4)  qui   permettent  de différencier  les accords,   même si durée et 

élévation de la cap, ici té productive se retrouvent partout et permettent de 

définir la coopération  industrielle.    Par contre,   on reprendra les critères de 

classification de Cabannes (4):     degré d'interdépendance,  degré de division 

du travail,  niveau do  i'apport  principal  (l'élément moteur est-il le flux de 

facteurs  ou celui  d.   produits?),   forme de l'élévation de la capacité productive. 

CeB critères permettent   de distinguer des types  d'accord que Cabanr.es regroupe 

en quasi-coopéraiioa et  coopération complexe (voir annexe IV.A.).    L'enumeratiun 

des  types d'ac-rd  ro.oint celle de Wilczynski,   qui donne des exemples pour 

chacun d'entre oui  '*),   p. 3?-85.     Il faudrait y ajouter des accords inotituant 

une coopération plus  organique;     ils correspondent aux divers cas de joint 

venturos (1"-el   Tí   1e  l'annexe   ÍV.B.  extrait  de  (24), p.  IO6-IO7). 

On retiendra  J    ,;   , typer suivants: 

a) Usines clés   >r.   win vendues à crédit  ou au comptant 
b) Assistance   Uchmane riur»j  a  crédit ou au   comptant 
c) Production    ur  rpér:i"ication sans fourniture de facteurs 
d) Typer, a)   et   :•)   av;c achats  compensateli es  ùe produits 
e) Accord de yr auction avec  production disjointe 
f) Accord de nrohiction avec  création d'une  capacité jointe 
g) Joint ventu-e-   contractuelles 
h)   Scciét's  m:**es. 
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Il ne faut ignorer ni  les superpositions possible de formes (a + b, 

d + f), ni une dynamique des formes (4) qui permet de passer de la vont« 

simple à la quasi-coopération, de la production sur spécification à un 

contrat avec fourniture de facteurs avec ventes compensatoires, de la joint 

venture contractuelle L la société mixte (23), par exemple.    Cependant, 

pour l'instant, revenons brièvement sur los différentes formes de coopération 

industrielle. 

Usines clés en mains et assistance technique pure 

Les usines clés on mains peuvent être implantées avec ou sans la 

participation du pays acheteur (?4)>    L'assistance technique pure donne 

lieu & des nombreux exemples de contrats passés avec des cabinets d'organisation 

(4)1    études du réseau de distribution des pièces détachées en Tchécoslovaquie 

par la Compagnie centrale d'études industrielles;    restructuration d'Energo- 

Invest par MacKinsey en Yougoslavie;    doublement de la production de moteurs 

électriques sans changement d'équipement par Bruce-Payne dans une société 

yougoslave Quelquefois, les prestations de technologie se mêlent à des 

fournitures de matériel ou de licence (Technip-Cekop en Pologne selon E6). 

Production sur spécification 

Ce sont des contrats d'achat-vente avec, en plus,  la durée et une 

insertion dans le processus de production du partenaire.    Mais ils n'emportent 

ni réciprocité, ni transfer-*- de technologie, ni mime complexité.    En France, 

Adidas et Cacharel ont ce     u de purs contrats de travail à façon en Hongrie 

et en Roumanie (E8).    On peut les subdiviser selon le degré d'insertion dans 

le processus de production en travail a façon et sous-traitance (4). 

KaoMillan (?4) donne un exemple de sous-traitance de Zocca (Italie) en 

Bulgarie. 

Fournitures d'équipement,  ie licence, de technologie avec achats 
compensatoires de produits 

La compensation n'est pas le troc;    «lie oat la conrétioation de la 

division i »itornati onAle du travail et la réponse au problème de l'endettement 

croissant des pays en cours d'industrialisation rapide.    Cr, l'accroissement 
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den   impur tat. i ont?   à crédit  doe pays de l'Est (45  millions de dollars en 

1963,  10 milliards en 1973 selon (4))  la rend nécessaire.    Lee pays développés 

capitalistes et  leurs  firmes la considèrent comme un mal plus ou moins 

néccT-.Guire,   les uns à cause d'un mercantilisme protecteur de la structure 

figée des  emplois,   les autres parce que la compensation complique leur tâche. 

Pour les firmes,  il y a intérêt à distinguer compensation interne et 

compensation externe.     Seule la première est vraiment  de la coopération 

industrielle puisque les  crédits qui  ont accompagné l'implantation d'une 

unité de production sont  remboursés par des producta de cette unité.    Seule 

cette compensation permet des économies d'échelles et Re distingue du troc. 

Quoiqu'il en soit,  il  faut  compter a/ec la volonté des acheteurs et accepter 

que ce type de coopération prédomine (El à E8).     Le flux moteur reste cependant 

le flux der-  facteurs et  le flux de retour des produits n'est prévu que durant 

le temps du remboursement  des crédits.    Cabannes   (4)  donne de nombreux exemples 

de contrats "usines contre produite" (en Hongrie,   Roumanie, Tchécoslovaquie) 

ou "technologie contre produits" (en Hongrie, Yougoslavie) tandis que (24) 

donne des exemples e*i Union sovicticm«».    La sous-traitance avec fourniture 

d'équipement et assistance technique (Pologne -  IKEA,  Citroen - Yougoslavie) 

(4) devient un cas Darticulier de compensation interno. 

Accord de production avec productions  disjointes 

Les parties contractantes peuvent décider de partager (plus ou moins 

inégalement)  les composantes de tous leurs produits:    Ateliers et chantiers 

de Bretagne avec la Pologne, Isotta avec la Roumanie (4).    Parfois,  les pays 

impliquer  peuvent  être pi an nombreux:     fabrication de caisses enregistreuses 

par des entreprises allemandes,  autrichiennes,  hongroises et  tchécoslovaques 

(?4).    Le montage pev.t se faire dans l'un des établissements ou dans plusieurs, 

selon la proximité des  marchés.     A cette division de<?  composantes,  paut 

s'ajouter une division des produite:     moteurs diesel de diversen cylindrées 

entre les Chantiers de l'Atlantique et l'entreprise tchécoslovaque,  machines 

à laver de tailles diverses entre Zanussi et une   entreprise yougoslave (4)» 
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Accords de production avec création d'une capacité productive jointe 

Cette unité de production peut se trouver dans lrui: dos pays partenaires 

ou à l'extérieur.    Il peut s'agir d'un équipement, d'une recherche ou rcême 

de gestion (Anderson-Urss (4)).    Nombreux sont les accords de recherche en 

commun et dans le cadre des accords type élaborés conjointement par l'URSS 

(Comité d'Etat pour la science et la technologie) et les Etats-Unis (15), 

p. 441-444}    en annexe IV.C.  est reproduit l'accord passé entre ce comité 

et l'entreprise américaine Control Data (15)«    Ces accords peuvent aussi 

avoir leurs effets dans des pays tiers et des exemplee on sont donnés, tant 

dans le domaine de la production (Autriche et Hongrie en Inde, Prance et 

Roumanie en Inde, Autriche et Hongrie au Maroc, Franco et Pologne au Brésil 

ou en Turquie), que dans celui de la recherche (URSS ot France au Japon) 

(4)  (21). 

Coopération organique dans des joint ventures 

Dans les contrats précédents, la rémunération de chaque partenaire 

ressortait d'une tarification de ses services et les droits qu'il apportait 

pouvaient être assimilés à des créances;    de plus,  les responsabilités de 

gestion, si elles pouvaient être partagées,  restaient strictement délimitées. 

Au contraire, une mise en commun plus risquée dos actifs, une association 

plus étroite dans la gestion et un partage des bénéfices constituent leB 

traits de la joint venture.    Dans le contrat classique du monde cepif.liste, 

cos associations prennent la forme de sociétés d'économie mixte.    Et c'est 

possible avec les pays de l'Est ou du moins dans certains d'entre eux.    La 

loi yougoslave et son évolution depuis 1967 est longuement examinée dans (l). 

On y voit que dans certains secteurs de l'activité (déterminés libéralenant), 

à la condition que 1'association apporte dee améliorations dans un certain 

nombre de domaines (organisation,  technologie, production,  exportations, 

recharche scientifique) et qu'elle reste minoritaire en ce qui concerne le 

partenaire étranger, elle est possible.    On verra ultérieurement comment le 

cadre ainsi défini protese los intérêts de l'associé étranger (l),  (3) ou (l8). 

En Roumanie,  la loi de 1971 et deux décrets de 197? réglementent également 
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len sociétés mixtes (4),  p.  523-531) et il en est de même des dispositions 

]privatives hongroises de 1970 et  1972 (4)t  p.  531-533;     (12),  p.  125-128. 

Ces dernières sont reproduites dans l'annexe IV.D.    Certains Juristen et 

économistes pensent même qu*implicitement des sociétés d'économie mixte 

sont possibles en Pologne,  les articles loi et 310 du code commercial do 

I974 n'ayant par. été abrogés (2l)  (23).    Nous verrons dans la section 

suivante ce qu'il en est de l'application de ces loif. sur les "equity 

joint ventures".    De toute façon, nombreux sont les experts qui pensent 

que cette forme d'as3Cci2tion fondée sur la propriété est, dépassée et 

qu'une coopération organique peut porter sur un "faisceau de droits": 

"Le droit de perei- peut être entraîné par un contrat d'assistance 

technique dans la gestion ou même par un contrat d'assistance 

technique ou de cession d'une licence au lieu do l'être par la 

propriété de la majorité des actions.    Le droit au bénéfice peut 

être engendré par la rémunération de la licence, du savoir-faire, 

de  l'assistance de gestion,  par le profit sur la fourniture 

d' èquipcrr.cnl aussi bien que par les charges des crédits consentis. 

Peux-être un certain équivalent du droit de cession de 3on 

patrimoine peut-il  être préservé par des clauses contractuelles". 

(Emile Benoît cité dans (23)).    Tel est aussi l'avis de M. Kopelmanas 

(18). 

D'ailleurs,  il est significatif que les pays de l'Est, qui ne disposent 

paB d'una législation autorisant ia propriété étrangère, tournent ette 

interdiction p*r la pratique du leasing (cas de Siemens en Pologne et 

sociétés soviética  française ou coviético-britannique destinées à promouvoir 

le leasing en   IPSS cités dans (3);    cas de Volvo en Hongrie cité dans (12). 

Et il  est  égale-.ent significatif que,  partage ou non de la propriété, les 

difficultés d'une aeseciation se situent  toujours dans la gestion et 

l'orini sat i en de la production (4).    Nous le verrons en étudiant le contenu 

deB accords dont nous allons d'abord donner une vue statistique et historique. 
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11. DONNERS STATISTIQUE ET HISTORIQUES SUR LES ACCORDS IH'l'FRFIIv'ES 

Pour le statisticien chargé de recenser les accords de coopération 

industrielle, l'époque du blocus stratégique devait être idéale, maio depuis 

les années 60 tout est changé et nombreux sont les accords sans que lei 

classifications soient bien précises. Ainsi dans les tableaux indiquant 

les multinationales en relation avec les pays de l'Est (13), p« 36—39• 

42-4% 46-47» le8 relations commerciales pures sont mêlées avec la 

coopération et nous ne les retiendrons pas. Il en est de même des listet; 

des fournisseurs du complexe soviétique de la KAM (3). p. 54 et dc3 

entreprises qui ont passé des contrats récents supérieurs à 20 millions de 

dollars (3), p. 58» Dans les enumerations dont nous disposons, nous nous 

heurtons à l'absence de distinction nette entre accords conclus et accords 

on cours de négociation. La discussion durant des années et le secret 

limitant les indications, les auteurs sont incitée à la confusion. Cette 

confusion est catastrophique dans la mesure où, pour chaque projet, les 

pays de l'Est mettent en concurrence de 5 ¿ 20 entreprises (¿)  et telle 

entreprise qui part victorieuse est coiffée au poteau par une autre (15)» 

Quoiqu'il en soit, les deux catégories de partenaires sont intéressées 

par la coopération et à Moscou (I50), à Bucarest (90) et même à Pékin (?), 

s'ouvrent les bureaux des sociétés multinationales (3) dont certains auteurs 

donnent les adresses (8). A Vienne, porte sécurisante sur les payB de l'Est, 

plus dt ZOO multinationales ont cuvert des permanences, ce qui a justifié 

l'ouverture d'un service spécialisé de l'Ambassade des Etats-Unis (3). Las 

implantations ne sont pas faites à la légère car il est certain que l'avenir 

est à la coopération, même si les essais de prévision des chanps des possibles 

(15) sont encore grossiers. 

Sans mêler simple commerce et coopération, d'autres statistiques entendent 

couvrir l'enaemble dc«3 types de coopération et es «¿on- elles crue nous évoqueror.: 

d'abord. Wilczynski évoque 1,700 accords dont 600 avec la Honnie, 400 p.vec 

la Yougoslavie et 300 avec la Pologne (3); Cabar-nes en a évalué le nombre 

à I.5OO en 1975 contre 400 en I97I (4). Pour ce dornipr, les branches les 

plus représentées en 1973 étaient les industries mécaniques (22,3 P"".r cent) 

les industries chimiques (15,3 pour cent) et le matériel de transport 

s* 
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( 13» 3 pour cent).    Ces accords se répartissent entre les types que nous 

avoriB évoqués en 1973î 

•s 

Pourcentage 

Concession de licences contre paiement en produits 
fabriqués grâce à ces licences 28,2 

Ußines  ou ateliers contre paiement  en produits 
fabriqués au moyen de  ces équipements 11,9 

Coproduction et  spécialisation 37fl 

Sous-traitance 7t9 

Associations pour projets communs 4|Û 

Accords de commercialisation 10,9 

L'enquête plus récente évoquée par MacMillan (31) porte sur 312 

accords passés par ?95 entreprises;    ils ont été classée en trois groupes: 

Groupe 1 - Accords contractuels avec des agences 
gouvernementales de l'Est 82 

Croupe ? - Accords contractuels entre firmes 198 

Groupe 3 - Sociétés mixtes  (dont ?6 à l'Ouest) 32 

312 

Si Von concentre son attention sur le deuxième groupe,   on retrouve les 

mêmes branches et plus généralement la prédominance de la production des biens 

d'éruipemont (r¡3,4 pour cent)  sur celle des biens de consommation (25,4 pour 

cent) et des biens intermédiaires (17,6 pour cent).    Renonçant à classer les 

accords dan3 des catégories rigides, MacMillan mentionne la  fréquence de 

diverses clauses: 
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Fourniture d'assistance technique 

Fourniture des pièces détachées 

Incorporation des pièces de l'Est dans les produits 
de l'Ouest 

Formation 

Licences 

Vente de produits à l'Ouest 

Services de vente 

Vente d'équipements 

Projets joints en pays tiers 

Coproduction et échange 

Recherche et développement commun 

Usines clés en mains 

En pourcentage de cac 

58,0 

54,0 

49,0 

47,0 

46,0 

41,0 

31,8 

27,0 

24,2 

23,6 

19,2 

16,0 

L'ensemble des accords devraient augmenter car l'ouverture Bur l'Ouest 

qu'ils supposent n'est pas incompatible avec le renforcement deE liens 

internes au Conseil d'aide économique mutuelle (CAEM)  (4).    Au contraire, 

Fiat, par exemple, a suscité de nombreux échanges entre les pays de l'Est 

(contratti entre pays associés à l'entreprise:    Pologne et Yougoslavie, 

URSS et Pologne,  URSS et Yougoslavie;    contrats d'autres pays socialistes: 

Yougoslavie-Bulgarie, Pologne-Hongrie, URSS-Bulgarie et Tchécoslovaquie). 

Du côté des multinationales,  la crainte de la durée ex 4e la complexité 

inhérente à ces accords (4)  semble s'estomper tandis que les banques 

occidentales et socialistes multiplient les contacts (3).    Et ce devraient 

être les branches sensibles aux économies d'échelles (mécanique,  chimie) 

qui continuent à profiter de l'évolution. 

Sans être dupe des olascifications évoquées,  examinons les contrats 

arbitrairement répartis selon 3a clause dominante. 
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Fourniture d'usines clés en mains 

Le travail  a  -ionnisté à relever les noms cités daau les divers ouvrage« 

et à compléter la lirte jugée la plus complète.    C'est, celle qui a été donnée 

par Wilczynski  O),  p. 59-60 est qui est reproduite dans l'annexe IV.E,    A 

cette liste,   il  faut ajouter: 

Les entreprises et  pays associés 
 à l'entreprise 

Des exemples  tirés de (4): 
Simon-Carves  (Grande-Bretagne)- 

Pologne 
Schneider - Pologne 

Schneider - Bulgarie 
Voest - Bulgarie 

Des exemples tiret* de (8),  p.  13-17 et 
Mitsui 
Berstorff (République fédérale 

d'Allemagne) 
Compagnie centrale d'études 

industrielles  (France) 
Allis Chalmers  (Etats-Unis) 
Krupp-Salagit ter,  Korf (République 

fédérale d'Allemagne) 
Guest, Keen (Grande-Bretagne) 
Péchiney 
Pritchard (Etats-Unis) 
Parsons et Whittemore (France) 
Continental  Can 
Manneomann  (République  fédérale 

d'Allemagne) 
Baxter Lab (Etats-Unis) 
Atlantic Richfield  (Etats-Unis) 
Montedison (Italie) 
Hîl  (Italie) 
Davy Fowerglat-s  (Grande-Bretagne) 
Sal'/.gitter (Républiorue  fédérale 

d'Allemagne) 
Chemical Construction (Etats-Unis) 
Brown (Cranáe-Bretagne) 

La clause principale du contrat 

Usine d'engrais Pulawy 
Usine d'engrais Pulawy III 
(300 milliorede dollars) 
Usine d'acrybonitrile 
Usine d'oxyde d'ethylene 

460-461,  avec l'URSS: 
Usine de propylene 

Matières plastiques 

Usine carbonosulfide 
Matériel de travaux puoi i es 

Sidérurgie de Kursk 
Usine d'écrous 
Usine d'aluminium 
Liquéfaction de gaz 
Pâte de pépier d'UST-Illim 
Conserverie de poisson 

Usine de fabrication d'oléoducs 
Usine d'enzyme 
Usine d'orthoxylène 
7 usines chimiques 
6 usines pétrochimiques 
Usine de monomère 

Usine de polyethylene 
4 usines d'ammoniac 
Usine de polyethylene 

Ces exemples souvenx peu explicites sont extraits d'une liste de II8 cas 

dont beaucoup ne doivent porter que sur une partie de l'équipement ou sur 

i'tiiigineeri.ng sans oue le lecteur soit capable de faire la part des choses. 
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Lee entreprises et pays associés La clause principale du contrat 
à l'entreprise  ____________________^_____ 

Des exemples tires de (8), p. 292-295,  avec l'UR5S: 
Monsanto  (Belgique) Iteine d'acide acétique 
Gould (Etats-Unis) Usine de matériel de manutention 
Interfax (Etats-Unis) Usine textile 

Des exemples tirés de la presse: 
Technip-Pologne Raffinerie de Gdansk 

La chimie est prêdoninante et,  en 1972f les pay3 ne l'Est auraient, 

commandé 160 usines chimiques (13 pour cent des uuines exportées)  et,  an 

1973,  la Chin«, à elle ssule,  en aurait  importé 26  (3). 

Il  est probable que la plupart de ces contrats comprennent de l'assistance 

technique malgré la classification adoptée par les auteurs.    C'est ainsi que la 

fourniture de la premiere usine mentionnée par Wiic?,yr.ski (3),  p.   51» s'accempa/rne 

de licences de la Standard Oil  (3), p.71, 

De même,  il est probable que des accords compensatoires ont souvent ¿té 

conclus dans les cas précités. 

Coopération technique 

Ce sont les années 60 qui ont constitué un tournant dans l'attitude des 

pays de l'Est à l'égard des licences:     achat de licences de pays capitalistes, 

arrêt des cessions gratuites entre pays du CASK.    La Chine adepte la même 

attitude depuis 197? (3).    Ce sont près de 1.400 licences qui seraient achetées 

par les pays de l'Est chaque année.    Mais l'achat de licence pure et simple 

paraît vite insuffisant et les contrats de coopération technique proprement 

dit auraient atteint le nombre de 2.000,   de I960 à 1975i avec une accélération 

dans les dernières années.    Dans chaque pays, des organismes Chargen de 

l'achat des licences ont été institués (23)f P. 41.    on (3) a calculé que 

10 pour cent de 'a production industrielle polonaise ot 25 pour cent des 

exportations hongroises de biens d'équipement ont été produits grâce è des 

licences occidentales.    Le rendement de l'achat des licences aerait élevé 

(4,6 pour cent en Pologne, 10 pour cent en URSS). 
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Dana les annexes IV.P.  et 0.  sont reproduits lee listes principales 

élaborées par Wilczynski.    Dans la première,  l'auteur établit une liete 

de» licences (avec transfert  du know-how) cédées entre 1970 et 1975 (3), 

p.  73.    Dans la seconde,  il dresse la liste de3 accords de coopération 

technique passés entre le Comité d'Etat pour la screnci et la tecnnologie 

(URSS)   et les  firmes occidentales (3),  p.  26-2?.    F^r ailleurs dans 

d'autres ouvrages (4),  (8),  p.  295,   (l5)i p. 432-440,  ¡«ais aussi dans le 

même,  nous avons glané des indications fragmentaires que nous reproduisons 

ci-dessous: 

Les entreprises  et  pays associés 
 à 1 ' entreprise  

Agache (France)  - URSS 

Allis Chalmer (Etats-Unis) - URSS 

Anderson (Etats-Unis) - ,TRSS 

American Pood Machinery - (Etats-Unis) - 
URSS 

Beri iet - Pologne 

British Ioyland - Pologne 

Boeing - URSS 

Bruce-Payne (Etats-Unis) - Yougoslavie 

Bechtel  (Etats-Unis) - URSS 

Compagnie centrale d'études 
industrielles (France) - Tchécoslovaouie 

^ompapmo générale de constructions 
téléphoniques  (7rance^  - Pologne 

Cil  (France) - Roumanie 

Daimler-Benz - URSS et Yougoslavie 

Ferranti  (Grande-Bretagne) •- Pologne 

Fiat - Pologne,  URSS, Yougoslavie 

Oulf Oil - URSS 

Henschel  (République fédérale 
d'Allemagne) - Pologne 

La clause principale du contrat 

Dessin de vêtement 

Métallurgie et turbine 

Technique de gestion 

Equipement de manutention et dts 
industries minières, pétrolières et 
alimentaires 

AutocarB 

Autocars et avions 

Portes d'avions 

Restructuration d'entreprises 

Technique de gestion 

Etude du réseau de 
distribution 

Centraux téléphoniques 

Ordinateurs 

Camions 

Circuita intégrés 

Matériel de transport, de travaux publics, 
tracteurs, moteurs 

Industries dérivées du charbon et 
du pétrole 

Avions 
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International Computer  (Grande-Bretagne) - 
Tchécoslovaquie 

Kloeckner - Humboldt Dentz (République 
fédérale d'Allemagne)  - URSS 

Minemet  (France)  - URSS 

MacKinsey (Etats-Unis)  - Yougoslavie 

Oréal (Italie) - Bulgarie 

Press industria (Italie) - URSS 

Phillips - Pologne 

RNUR - Bulgarie,  Roumanie,  URSS 

SNIA3 (France)  - Yougoslavie 

Siemens (République fédérale d'Allemagne) - 
URSS 

Stendard Oil - Chine 

Standard Telephone and Cables (Etats-Unis) - 
Tchécoslovaquie 

Tréfimétaux (France) - URSS 

Warner  -  Isofi - Hongrie 

Westland Helicopters - Yougoslavie 

Matériel automatisé 
d'imprimerie 

Raffinage de matériaux non 
ferreux 

Idem 

Restructuration d'entreprises 

Cosmétiques 

Industries chimiques et alimentaires 

Téléviseurs 

Automobilen, camions 

Helicópteros 

Equipement médical de radiothérapie 

Acrybonitrile 

Détection et correction des erreurs 

Alliages de cuivre 

Isolation 

Hélicoptères 

Stowell (15) procède à une analyse succincte de nombreux cae et on peut 

donc s'y rapporter pour aller au-delà du simple énoncé (p.  432-44G) irais, 

nalgré cela, la classification reste très aléatoire car à la coopération 

technique peuvent s'ajouter des fournitures d'équipement et  la coopération 

elle-mSme est plus ou moins êgalitaire et plus ou moins complexe.    i)e même, 

empiétant sur la catégorie suivante,  il peut y avoir accord compensatoire. 

Accords avec compensation 

La liste ci-deoaous est tirée de (3),   (4),  (5)  (E1-E8): 

Les entreprises et pays associés 
A l'entreprise  

Perliet - Pologno 

CIT - Pologne 

La clause principale du contrat 

Licence et équipement contre autobus 

Licence et équipement contre matériel 
de télécommunication 
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Citroen - Roumanie,  Yougoslavie 

Creunot - Loire - Polo^re et URSS 

Dunlop et Pirelli - Yougoslavie 

Fiat - Yougoslavie 

Fives Lille-Cails - Yougoslavie 

Gute Hof^nungshütte (République fédérale 
d'Allemagne)  - Roumanie 

Gildermeister (République fédérale 
d'Allemagne)  - Yougoslavie 

Oumir.lipert  et Semperit (Autriche)  - 
Hongrie 

Japy - Bulgarie 

Kochs - Hongrie 

Korf-Stahl,  Krupp - URSS 

Péchiney - Pologne 

Péchiney-Ugine-Khulmann et autres - URSS 

Rhône-Poulenc - URSS 

RNUP - Roumanie 

SAT (France) - Bulgarie 

Sakhalin Sekiyu (Japon) - URSS 

Sangue Kabishiki  (Japon) - URSS 

Schneider - Pologne 

Stein industrie 

Steeman(Autriche) - Hongrie 

Stony Carbon (Pays-Bas) - Tchécoslovaquie 

Suntory (Japon)   - Bulgarie 

Thomson Brandt - Roumanie 

?.:>•".'.; - Pologne 

X (France) - Roumanie 

Licence et équipement et collections 
C K D contre pièces détachée? et 
voitures 

Equipement contre engrais 

Licence contre pneus 

Licence et équipement contre pièces 
détachées 

Convertisseurs à oxygène contre acier 

Tours automatiques 

Equipement pneuTatique contre 
pneus 

Technologie contre machines à écrire 

Technologie contre machines a coudre 
les chaussures 

Sidérurgie Kursk contre acier 

Equipement contre engrais 

Usine contre aluminium 

Usine contre produits pétrochimiques 

Squipmenet et technologie contre 
pièces détachées 

Equipement et technologie contre 
matériel de télécommunication 

Equipement et engineering contre pétrole 

Usines et mise on valeur forestières, 
installations minières contra charbon 
et boiß 

Usine d'engrais 

Technologie contre appareils d'aspiration 
pour filatures 

Technologie contre urée 

Usine contre malt 

Usine et technologie contre élément« 
de réfrigérateurs 

Raffinerie contre pétrole 

Usine contre aluminium 
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La coopération se répand tellement que les grandes  firmes créent des 

filiales destinées à faciliter l'écoulement des produits ainsi achetés 

(Sorima pour la TOUR, Secopa pour Creuaot-loire par exemple (4)). 

Coproduction ou spécialisation 

Il n'y aurait avec la compensation interne qu'une différence de degré, 

la coproduction se substituant à la compensation par l'insertion du produit 

repris dans le processus de production du pays occidental.    Dans ce cas,  la 

SAT ou Japy ne font pas de la coproduction alors que Renault, avec ses boîtes 

de vitesse roumaines la pratiquerait.     En fait, ce n'est pas cela qui est 

essentiel mais le fait de savoir quel   est le flux moteur.    Cède-t-on équipement 

et technologie pour faire produire unr   partie des biens fabriqués par le paye 

socialiste ou absorbe-t-on ur.e partie  de sa production parce qu'on veut lui 

céder technologie et équipement?    Le  premier cas correspond à la coproduction. 

Une telle hésitation ne se produit  pas quand la coproduction a pour objet un 

contrat avec un tiers.    Une fois diagnostiquée, la coproduction peut être 

plus ou moins égalitaire et c'est une  seconde différence de nature plutôt que 

de degré. 

Une fois de plus nous prendrons   comme liste de base celle de Wilcsynski 

(3) p.  86 reproduite dans l'annexe  IV.H.    A cette lista,  ajoutons les cas 

rencontrés,  principalement en (3)   et   (4). 

Les entreprises et pays associ es 
 à l'entreprise 

Ankewerke (République fédérale 
d'Allemagne) - Ankedax en technit 
(Autriche) - ZVS (Tchécoslovaquie) 
et IG (Hongrie) 

Alpine Montan (Autriche) - Hongrie 

British Steel Kunders - Pologne 

Buttner - Schilde Haas (République 
fédérale d'Alloniagno) - Roumanie 

Preusot-Loire - Pologne 

Capital Plant  (Grande-Bretagne) - 
Tchécoslovaquie 

International Harvester - Pologne 

La clause principale du contrat 

Caisses enregistreuses 

Installation minière au Maroc 

Grues 

Usine textile synthétique en Corré 
du Nord 

Aciérie en Irak 

Usine pétrcohiriquo en Yougoslavie 

Engins de travaux publics 
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Institut   français du pétrole - URSS 

Krebs  (France)  - Pologne 

Kanthai   (Suède)  - Hongrie 

Logabax (France) - Pologne 

Maschinenfabrik Augsburg-Nurnberç 
(République fédérale d'Allemagne)  - 
Hongrie 

Metrawatt  (Républicue fédérale 
d'Allemagne) - Yougoslavie 

Neu  (Franca) - Tchécoslovaquie 

Ratier-Forest (France) - Hongrie 

Semmering (Autriche) - Hongrie 

Tokio Shibaura Electric - Tchécoslovaquie 

Voest (Autriche)  - Pologne 

Waagner-Biro (Autriche) - Hongrie 

Mise au point d'une licence de 
l'isoprene et vente a deux sociétés 
japonaises 

Usine de soude au Brésil et en Turquie 

Résistances 

Ordinateurs 

Camions 

Ippareils de mesure 

Usine de textile à Mosooul 

Etaux limeurs 

Centrales on Libye et en Inde 

Turbines 

Usine de cellulose en pays en 
dével oppement 

Equipements pour centrales 

Joint ventures 

le r>lus grand nombre de ces entreprises est localisé en Yougoslavie et 

Lamers (l)  en a étudié 97 mises en place de I968 & 1974.    Le taux de 

participation des firmes étrangères était en moyenne de 17 pour cent des fonds 

propres (137 millions de dollars)  maie,   de plus, elles contribuaient aux 

capitaux empruntés pour une somme analogue.    L'apport le plus important & été 

celui de Fiat (20 millions de dollars)   et c'est pourquoi,  probablement,  l'apport 

moyen de capital   dans la branche automobile (13 contrats avec en moyenne 

4 millions de dollars) est légèrement  supérieur à ce qu'il est dans le caoutchouc 

(4  contrats avec en moyenne 3 millions  de dollars) et très supérieur à la 

moyenne des industries chimiques  (13 contrats avec 1 million de dollars en 

moyenne).    Le pourcentage de participation est le plus fort dan3 l'automobile 

(35»2 pour cer.t).    Les associés viennent principalement  d'Italie (22,0 pour cent) 

et  d'Allemagne (?0,7 pour cent)  mais aussi den Etats-Unis (10,5 pour cent) et 

do Prance (9t7 pour cent).    De telles associations sent  encouragées et recherchées 

par les banques yougoslaves pour le compte de leurs clients et par une société 

a'économie mixte constituée à cet  effet  en Europe occidentale.    Aux Etats-Unis, 
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une société d'économie mixte s'est chargée après 1973 d'as3urer les 

investissements  en Youpo:;lavie contre lea risques de nationalisations, de 

guerre, d'inconvertitnlité,  de aorte que le rythme de création des joint 

ventures aux Etats-Unie a et devrait augmenter (5 de 1963 à 1973,  8 en 

1973-1974).    Aucune liste n'est publiée par Lamers  (l) oour la Yougoslavie: 

par contre Tyrka (Revue d'études comparatives Est-ouest,  1976, no.3) indique 

leu six sociétés d'économie mixte de Roumanie et les deux de Hongrie. 

Romcontrol   (1973) - Apport de 45 pour cent de 4 millions de dollars 
en technologie et assistance de gestion. 
Control Data - lecteurs de cartes perforées 

Renk - Resitze  (1973) - Apport de 40 pour cent  de 7,5 millions de 
dollars 
Renk (République fédérale d'Allemagne) - production 
et commercialisation de réducteurs  (?5 i 30 pour cent 
& l'extérieur) 

Apport de 48 pour cent de 2,1 millions de dollars - 
société italienne - 3.0C0 tonne3 de fibre acrylique 

Apport de 49 pour cent de 2,2 millions de dollars - 
Bbctronique appliquée (France) - production 
d'appareil3 médicaux 

Apport de 42,6 pour cent de 10,7 millions de dollars - 
société japonaise - fabrication de 60.000 tonnée de 
protéines 

Apport de 49 pour cent de 6 millions de dollare - 
société autrichienne - production d'éléments de 
transmission 

Rifil (1973) 

Elarom 

Romprot 

Remaiite 

Entreprise hongroise avec Siemens (49 pour cent), 1974 

Entreprise hongroise avec Volvo (48 pour cent),  1974 

En 1974,  une trentaine de contrats étaient en cours de négociation en 

Yougoslavie, une vingtaine en Roumanie et une dizaine en Hongrie.    Ces accords 

de coopération ont pour objet de permettre aux partenaires de réaliser leur3 

objectifs.    On en aura une idée on rassemblant les données disponibles sur 

le contenu des contrats et les circonstances de leur négociation. 
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HI.     ANALYSE DU CQNTEWJ DES CONTRATS ET DES PRATIQUES DE NEGOCIATION 

Il ne nous a pas semblé possible d'opposer les domaines à prédominance 

d'antagonisme et ceux à prédominance de coopération (30),  car,  dans tous,  il 

y a des conflits et des terrains d'entente.    Par contro,  il nous semble possible 

et  fécond pour l'objet final de cette étude étudier successivement les 

objectifs de chacune des parties et les moyens qu'ils ont choisis pour les 

réaliser.    Mais n'oublions pas,  en effet, que sans chercher à voir leo 

divergence d'intérêt,  il  faut chercher à établir un code do garanties 

reciproques qui respectent l'essentiel des finalités de chacun.    Avant d'examiner 

successivement les visions des pays socialistes et celles des firmes des pays 

capitalistes, nous allons évoquer brièvement le cadre juridique et stratégique 

de la négociation des accords de coopération industrielle entre pays socialistes 

et firmes de3 pays capitalistes. 

A.    Cadre de la négociation 

Il n'est pas question íe nous placer à un niveau de généralité élevé 

comme le font presque tous les auteurs cités (économie de plan,   économie de 

marché,  etc.).    néanmoins,  il est certain que les idéologies dominantes, la 

complexité industrielle et les techniques de négociation et de règlement d*E 

litiges pèsent sur la coopération industrielle et en constituent une sorte de 
cadre de la négociation. 

Les idéologies sont naturellement différentes, mais peut-être pas autant 

qu'elles le paraissent.    Dans les deux catégories de pays,  il y a,   en effet, 

accord profond sur une idéologie de la civilisation industrielle:     révérence 

pour l'efficacité de l'organisation, acceptation du travail parcellaire, 

acceptation de la hiérarchie au33i bien au niveau des directeurs que des 

contrenaîtren,  caractère limité du contrôle de la base au? la gestion (a). 

La  concomitance des idéologies laisse pointer des divergences (normes de 

sécurité plus exigeantes à l'Est) mais elle existe tout de même et n'est pas 

une source d'obstacles infranchissables.    Il en est de même du nationalisme. 

Certes,  tous les négociateurs ont constaté qu'un des obstacles à l'extension 

de la coopération industriell« était la peur de la firme socialiste de voir 
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mises en lumière sea insuffisances techniques qui pourtant la justifient; 

d'où une des cause? de la réticence à la plus large information.    C'est 

ce qu'écrit un auteur de la revue officielle du •'Conmorcc extérieur 

polonais" de juin 1976,  p.  4: 

"La difficulté principale dans le développement do la coopération 

industrielle découle du fait que nous avons à taire ici à une 

forme de collaborati on économique dans laquelle s'exerce dans 

toute son acuité la confrontâtiou entre les partenaires et daus 

laquelle apparaissent nettement toutes les insuffisances 

d'organisation et techniques des deux partenaires.    La conscience 

de cet état de choses,  bien connue aujourd'hui, décourage les 

partenaires socialistes, surtout dans le cas où ils ne sont pat. 

aptes à se libérer de3 impératifs et des interdictions liée3 au 

système bureaucratisé de gestion". 

A un autre niveau,  le nationalisme explique aussi le souci d'indépendance 

qui se traduit par l'introduction de joint ventures à majorité étrangère et 

l'obligation de nommer un directeur et un chef comptable yougoslave,  par 

exemple (l).    Mais nous savons que le partenaire étranger s'en accommode bien - 

(l) pour la nationalité des responsables  (13)  pour le caractère minoritaire. 

Et même,  le souci d'indépendance est un moteur de la coopêraxion industrielle. 

Ça l'est pour le pays socialiste qui peut réaliser des unités de production 

découragées par l'Union soviétique (cas du combinat de Galatz en Roumanie (4))î 

ça l'est également pour la firme capitaliste qui peut accroître sor. volume 

d'affaires sans fusionner ou même coopérer avec uno rivale inquietarle par son 

expansionismo (4),  p.  124.    Ajoutons que l'encouragement à l'indépendance de 

chaque pays socialiste quo peut donner la coopération industrielle avec 

l'Ouest est compensé aux yeux de l'ensemble socialiste par lo renforcement 

des relations commerciales internes au CAEM, qu'elle entendre (vorr le 

pouvoir fédérateur de Fiat déjà évoqué).    Le troisième élément  idéologique est 

l'opposition du couple aporopriation collective - plan,d'une part,  et 

propriété privée,  r51o du profit, de l'autre.    Le contrôle de l'Etat existe 

partout.    C'est ce qui  explique que même le3 joint ventures yougoslaves, 

étroitement déterminéee par la loi, doivent en plus être enregistrées ot 

peuvent être l'objet d'un tri   (l).    Mais,  dans la plupart des autres payo 
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de l'Est,  ce contrôle est tout-puÌ3sant  et pes« our lee négociations auxquelles 

les firmen n'ont qu'un accès indirect  (4).    C'e3t ce qui explique la'pluralité 

des négociateurs et des signataires du côté socialiste:    le ministère dont 

dépend la firme concernée, la centrale d'achat,  le ministère du commerce 

extérieur (8),   (18).    Un effet non prévu,  c'est que les négociateurs changent 

et surtout ne sont plue là pour l'application (18),  (E2), ce qui entraîne une 

rigidité du contrat fauta de pouvoir,  entre ex-nêgociateura, se référer a l'esprit, 

La bureaucratie aime aussi les précédents et il  est donn fréquent qu'un premier 

contrat inspire les autres contrats avec la même firme capitaliste (?9)»    t'a 

pragmatisme,  le génie hu-nain. la dynamique de chaque système enlèvent  là encore 

tout obstacle infranchissable.    Nous verrons aussi que les firmes capitalistes 

peuvent, en respectant les apparences,  obtenir toute uécurité nour leur capital 

et,  de plus en plus, une certaine autonomie de gestion.    De la même façon, le 

rôle du profit comme moteur de l'entreprise se cHlue du fait de l'évolution 

du profit des multinationales (prédominance du long terme, multisectorialisation 

de3 firmes et recherche de profits joints) - ce qui permet de diminuer le rôls 

du profit dans l'unité résultant de la coopération '4).    Les idéologies ne 

constituent pas des obstacles insurmontables mais différencient tout de même 

la coopération industrielle Est-ouest de celle qui peut exister entr« finnoa 

des pays capitalistes développés.    Par contre,  la complexité industrielle 

moderne joue dans les deux cas:    c'est le deuxième trait de 1 'envirennenont 

des accorde de coopération. 

La complexité industrielle explique en grande partie la durée des 

négociations qui augmente avec l'importance de l'accord (4).    Elle engendre 

les difficultés de l'évaluation des apports en nature (l) et de la détermination 

des prix des services.    Elle explique le volume dc3 documents contractuels. 

C'est ainsi que les contrats RWUR - Roumanie que nous reproduisons dans 

l'annexe IV.I.  ont eux-nôtres de nombreuses annexes.    Le premier contrat en a 

14, le second en a 11 et le troisième 9.    Si chaque contrat représente uiie 

quinzaine de pages, l'ensemble des annexes en comporte près de 200. 

Juridiquement, d'ailleurs, les annexes peuvent êtro aussi importantes  et même 

contredire victorieusement le texte du contrat  (18).    Cô contrat lui-même 

n'est qu'un cadre et le contrat 63 400 34 est assorti de 17 autres contrato. 
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Enfin,  tout cela n'est rien à cote de la documentation technique qui  est 

échangée entre les partenaires,  et les représentants d« Fiat  ont reçu 

brusquement, à propos de l'usine de Togliatti,  ?00 volumes de normes 

techniques (en russe). 

Dès qu'il y a négociation,  la technique de négociation et de règlement 

des litiges constituent aussi l'environnement des accords et pèse sur la 

coopération qui en résulte.    C'est ainsi qu'il est probable que la durée des 

négociations est indispensable pour que la "crainte de HV faire rouler" 

disparaisse progressivement, du fait des relations humaines qui se nouent  (E?). 

C'eet ainsi que les préjugés des uns et des autres pèsent  v-ur le contenu des 

accords.    Les négociateurs ont presque tous noté qu'il est diffide de tarifier 

certains services à leur prix (29),   (El),  (S3), et donc,  qu'il éxait nécessaire 

de majorer en conséquence le prix des équipements.    Un auteur a même esquissé 

le manuel  du parfait petit négociateur (15)»  P»  ?51-o8.    Four le juriste les 

problèmes engendrés par le règlement des litiges apparaissent plus scientifiques. 

Pourtant - cela est rassurant - il faut préciser que si  les petits 

litiges sont très nombreux,  les litiges graves sont très rares (4).    Ceci dit, 

il faut tout de même les prévoir et il appartient au  contrat de préciser la 

forme d'arbitrage qu'il désire (lieu, arbitres, règle de procédure,  règle de 

fonds à appliquer).    Les auteurs ont naturellement abordé ces problèmes  (l8), 

(?5),  (?6),  (30), d'autant que la mission de l'arbitre est peut-être plus 

importante et plus difficile dans la coopération industrielle que dars un 

simple acte de commerce '?6).    La définition de la force majeure susceptible 

de suspendre ou d'annuler les obligations d'une des parties est là ancore 

importante et difficile et laisse place à des interprétations plus ou moin3 

strictes  (15),  p.  ?96-302,  (30),    Le problème dœcanotions est au si 

intéressant (l8).    Kais l'institution la plus spécifique et la plus 

passionnante à étudier eat peut-être celle d'un expert qui,  en cours 

d'exécution du contrat,  joue le rôle de pré-arbitre et a pour mission de 

concilier les parties lorsqu'elles ont des vues divergentes avant qu'un litige 

ne Burvienne.    Ce problème posé en (lS) mériterait une étude spécifique et 

cela d'autant plus que l'ONUDI pourrait être particulièrement concernée. 
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B.    La viaion des pays socialistes 

La coopération industrielle avec les  multinationales ne concourira 

au développement que ai elle accroît la maîtrise technologique et la 

valeur ajoutée nationale du pays socialiste et cela sans provoquer un 

déséquilibre insupportable en devises étrangères.    Il faut également que 

l'entreprise soit réalisable. 

Apprentissage de la maîtrise technologique 

Les autour s soulignent le retard technologique des pays socialistes, 

qu'il ne faut ni exagérer, ni nier (2),  (4).    Il est certain que la maîtrise 

technologique est au centre de la coopération industrielle. C'est pourquoi 

la Yougoslavie refuserait toute  joint venture où l'apport étranger serait 

uniquement financier (l).    C'est pourquoi aussi, de façon réaliste,  les 

pays socialistes font pression pour que la durée des contrats de coopération 

soit la plus longue possible (4)*    C'est aussi la raison pour laquelle les 

pays socialistes veulent des technologies  dont la nouveauté soit assurée (4). 

A cet effet, ils demandent toujours que le know-how soit accompagné de 

brevets - ce qui n'est paraît-il  (l8) ni nécessaire ni suffisant - et  ils 

exigent que les modifications des modèles  ou des procédés leurs soient 

communiquées pendant un certain temps, mime s'ils ne sont pas obligés de 

procéder aux changements (E?).     Les procédés du transfert technologique 

s ont multiples:     tout d'abord la formation de cadres nationaux, la nature 

de la formation ou des équipements sur lesquels elle aera donnée étant plus ou 

moins précise (S3).    Tyrka nie que dans les sociétés mixtes roumaines  ou 

hongroises il y ait de véritable formation.    Un agent d'une entreprise 

occidentale souhaitait que la formation soit assurée par des sociétés mixtes 

qui se chargeraient de sélectionner le3 travailleurs à former, d'élaborer les 

programmes de formation et de s'assurer que les conditions d'une formation 

correcte soient réunies.    La documentation est encore un moyen de transfert 

de technologie et les pays socialistes en sont avide6 à un point tel que les 

agent s des sociétés que nous avens contactés nous ont avoué avoir été 

obligés de la refuser dans des domaines adjacents (El),   (E2).    Il est 

("ailleurs possible, pour éviter des rigidités ou deB abus, que pendant la 

durée du contrat la li3tc des documents à communiquer soit le fait d'une 

corumiBsion mixte de techniciens  (30).   Enfin, le transfert de technologie 
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(tant  celui d'un savoir faire, l'organisation de la nouvelle entreprise 

peut le   favoriser eu nen.     C'est pourquoi   certaines  des   firmes occidentales 

demandent   l'autorité pour de courtes périodes (E4).    Peut-être serait-il 

opportun de la leur donner même si elles ne le demandent  pas. 

Accroissement progressif de la valeur ajoutée dans les pays socialistes 

Dans presque toutes les entreprises de construction mécanique,   il 

est impossible, au début,  de fabriquer toutes les pièces qui le sont  dans 

une entreprise déjà ancienne.    C'est pourquoi les  tn.u;t d'intégration sont 

assez  faibles- 16 pour  cent  pour la voiture Renault  de Pitesti,  ?5 pour 

cent pour les Fiat de Yougoslavie,  30 pour cent pour les  équipements 

d'abattoirs en Pologne  (4).    Et, au fur et à mesure que le transfert   de 

technologie se produix,   le taux d'intégration doit augmenter. Kais oe n'est 

pas automatique et ce n'est  jamais rapide:     cinq ans  pour los bus yougoslaves, 

sept ans  pour les voitures roumaines,  etc.    Le contraire serait étonnant. 

la tendance des pays socialistes est,   dans ce domaine,   non pas â l'impatience 

mais à  l'exagération de l'intégration.     C'est ainsi  que,   peur la voiture 

Renault  de Roumanie,   le partenaire socialiste a exigé des ateliers pour 

fabriquer les aiguilles d'acier dont  on fait usage et des accessoires  électriques 

dont le besoin s'élevait à 5C.OOO.    Et  pourtant, la rentabilité aurait   exigé 

qu'on accepte l'offre de deux ans d'approvisionnement d'aiguilles que 

présentait Henault et  qu'on se fournisse des accessoires  électriques  auprès 

des fournisseurs qui les fabriquaient  par millions,  donc à bien meilleur prix 

(l8).     De touto façon,   ces divergences d'opinion soulignent l'importance 

qu'attachent les pays  socialistes à cet  objectif de l'intégration. 

L'équilibre de3 devises 

Les  crédits-fournisseurs sont un élément important  de la concurrence 

dans les relations commerciales pures et  simples;    à plus forte raison quand 

il s'agit de coopération industrielle par laquelle le contrat ne se  dênouo 

pas immédiatement.    Aussi,   fréquents les accords sont-ils signos ou perdus 

à cause des conditions de crédit (cas de Berliet victorieux de British 

Leyland en Pologne en 197? (4)t par exemple).   Les conditions portent 
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i "îturrjiierr.ent sur le taux et la durée (E5),   (E6),   (ES)  mais aussi sur lo 

point  do départ du remboursement.    C'est ainsi que l'URSS a obtenu dp Fiat 

rue le délai ne cour*  qu'à compter de la mise en service de la première 

^ranche de l'usine de Togliatti.    Les crédits diminuent  lea sorties immédiates 

de devises.    L'incitation fiscale de réinvestissement  des profits dans les 

joint  ventures yougoslaves a le même effet à terme (l).     De même,  le 

rapatriement des profits et éventuellement celui du capital sont quelques fois 

limités à une fraction des recettes d'exportation (l),   ce qui semble interdire 

des implantations totalement tournées vers le marché national.    Cette 

disp03ition revient à agir sur les entrées de devises - ce que les pays 

socialistes réalisent en imposant le principe d'achats compensatoires.    Sur 

ce point ils semblent devenir de plus en plus exigeante  (E2) - ce qui est 

naturel  en raison de leur niveau croissant d'endettement.    Et la Roumanie 

qui se contentait d'une compensation à 20 pour cent exige souvent 60 pour cent. 

On a mtme signalé des compensations à plus de 100 pour cent (E4).    Le temps, 

en tous cas, n'est plua du tout aux simples déclarations d'intention, souvent 

d'ailleurs non tenues  (cas de British Leyland en Yougoslavie (5Ì ou diagnostic 

de y..  Bonnechaux aus journées d'études de l'ASKIC (4))  mais aux engagements 

précis.     L'acheteur éventuel peut être le partenaire direct pour ses propres 

bosoins,  un client du partenaire ou deb tiers et la compensation peut être 

interne (produits résultant de la cooper«.. *' ^n) ou non.    Disons tout de suite 

que si  la compensation n'est pas interne,   elle peut être illusoire:    le 

partenaire propose au pays socialiste de placer sur son marché des produits 

qui se seraient peut-être vendus sans lui  (cuivre polonais,  par exemple). 

Ton intervention revient simplement à instituer un intermédiaire (et une 

commission) eupplémentaire (E5).    Il est  vrai que cette pratique peut conduire 

les firmes occidentales (Renault, Creusot-Loire en France) à créer des 

filiales chargées de la compensation (E6),  (4).    Nous savons,  par ailleurs, 

que seule la compensation interne a des effets moteurs du point de vue 

industriel.    Cette compensation interne peut porter sur le produit fini 

de l'entreprise socialiste et, dans ce cas,  l'entreprise occidentale met à 

ra disposition ses circuits de commercialisation:    Control T)ata pour 85 pour 

cent du matériel informatique roumain (12);    Citroen pour le modèle roumain 

c-'*iT.  n« fabriquait pas en Prance et dont  il B'eng^geait à commercialiser la 

moitié hors de la Roumanie et des pays de l'Est (E5).    Les problèmes de cette 
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pratique et les clauses qui en résultent,  nous le3 retrouverons en étudiant 

les finalités de l'entreprise capitaliste (celle de l'accroissement -des 

ventes).    Le pays socialiste, lui,  a la préoccupation de fabriquer un 

produit non périmé ou qui ne se périmera pas rapidement.    C'est pourquoi 

il  exige souvent dans l'automobile un modèle non encore sorti par l'entreprise 

occidentale (Renault,  Citroen (5))»    Lorscrue la compensation interne devient 

coproduction parce qu'elle porte sur des pièces ou composantes insérées dans 

le processus de production du partenaire occidental   (voir exemples ci-de?sous) 

elle pose dee problèmes de qualité,  de stocke, de urix que nous retrouverons 

en étudiant l'objectif d'approvisionnement de l'entreprise capitaliste. 

Valeur ajoutée,  apprentissage de la technologie,   équilibre des devises, 

ce sont des objectifs sains à condition que l'unité créée,  lorsqu'elle 

fonctionnera, soit viable et conforme à ce qui était promis. 

L'unité nouvelle doit être réalisable 

Cette viabilité apparaît déjà au niveau de l'avant-projet pour lequel 

le pays socialiste exige une sorte de compte d'exploitation prévisionnel, 

ce qui n'est pas facile tant que l'engineering du projet n'a pas été fait 

(18).    Au niveau du projet, il exige -a liste de tout  le matériel nécessaire 

y compris le petit matériel que l'on classe en générai dans ur. poste 

incertain "Divers".    C'est ainsi que Renault a dû refusé,  en Roumanie, 

d'établii  la liste des pièces de rechange pour un an et des pièces d'usine 

pour deux ans (18).    La liste des machines est compliquée par le fait que 

le pays socialiste veut en fournir certaines mais que le partenaire 

occidental n'est pas certain que ces machines nationales auront les 

performances qu'il en attend:    des spécifications insuffisantes eont donc 

une source de litiges ultérieurs (S?).    Le tsst du matériel  installé pose 

lui aussi des problèmes.    Certains spécialistes craignent d'abord que le 

Matériel provenant du transfert pur et simple d'une chaîne existante dans 

10 pays d'origine (cela arrive quand la partenaire capitaliste abandonna une 

production pour favoriser ime coproduction)  support« IDî>]   le démontage,   le 

transport et le remontage.    Cette chaîne ainsi transférée pourrait se dérégler 

rapidement (E7).    Be toute façon,  le test de l'atelier n'est pas facile. 

11 faudrait qu'il soit fait avec le personnel national   futur de 1'entrepries 
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main cela n'est posai bio que si le partenaire occidental  a momentanément 

l'autorité  (ce qui est  facile dan3 le cae  d'une joint venture,  mais moina 

facile dans les autres cas).    Le plus souvent,  l'épreuve se fera avec du 

personnel  du fournisse;::*  (l8).    De plun,   les engagements  de cr. dernier sont 

pris atelier par atelier et  non pour l'ensemble de j'unité  car il  craint 

les difficultés d'organisation en particulier dans la gestion des stocks 

(E3);    la garantie de performance, enfin,  portera sur une productivité 

physique (cadences)  et non sur une rentabilité (E4). 

Cette analyse de contenu permet de réfléchir cur les garanties que 

le partenaire socialiste doit et peut exiger de l'entreprise occidentale 

peur que la coopération industrielle soit  féconde pour son développement. 

Cela implique des obligations et des contreparties qui  correspondent aux 

finalités de l'entreprise capitaliste. 

C.    La vision  des entreprises  des pays  sapitaliates 

Elles ne peuvent d'abord remplir leur engagement que si elles disposant 

de conditions de travail adéquates.    El lea  visent naturel lenent à accroître 

leurs profite et cela principalement par l'accroissement  ou le maintien de 

leurs ventes directes.    Elles peuvent russi,   dans certains cas,  compter 

sur des approvisionnement a avantageux.    Ellos attendent également une 

rémunération de 1 eure prestations.    Enfin,   si elles en engagent, elle3 

requièrent la sécurité de leur capital. 

Les conditions du travail  des entreprises capitalistes 

La collaboration s'effectue entre dea  hor.mes,   les ressortissants des 

pays socialistes et les salariés de l'entreprise occidentale.    Il est donc 

nécessaire que cette dernière trouve des collaborateurs oui acceptent de 

s'expatrier momentanément  et il faut pour cela qu'ils trouvent des conditions 

de vie acceptables (approvisionnements,   logements,   fiscalité, autorisation 

de transferts de fonds (3)).    Les caractéristiques du personnel national 

préoccupent aussi leo entreprises occidentales, d'où la roquete d'informations 

tres précises dans le cas  de projet de joint ventures (exemnjje .en Yougoslavie (4))< 
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En général la qualité professionnelle des cadre3 ne pose aucun problème 

(El),   (E3) et nombre d'associés occidentaux à qui ia loi yougoslave tienne 

le droit de nommer leurs nationaux à certains postes n'en ucent pas  (l). 

En ce qui concerne le personnel non qualifié, les praticiens des sociétés 

occidentales se plaignent de leur productivité due à une durée du travail 

plus brève, à des normes de sécurité plus élevées, à un rythme plus lent. 

Il paraît difficile -nie cette infériorité de ?0 pour cent (?9) à "50 pour 

cent  (4) disparaisse et  ne soit compensée autrement  que par une hauese da 

coûts.    Et les entreprises semblent  s'en accommoder,   de même Qu'elles 3e 

félicitent de l'absence de grèves  (]?).    Deux problèmes  semblent cependant 

se poser, qui appellent une réflexion tant ile sont difficiles à résoudre: 

d'une part, une partie des cadres formés dan3 l'entreprise occidentale 

n'occupent jamais le poste pour lequel ils ont été fermés,  compromettant 

le résultat final  (E?);    d'autre part,  entre tout personnel il peut ce 

poser des questions de personnes.    Comment les résoudre si la collaboration 

est impossible, sans qu'on sache si  le collaborateur mis en cause l'est 

parce qu'il a un caractère difficile ou parce qu'il a du caractère et 

défend les intérêts de son pays ou de son entreprise?    La déclaration d'un 

cadre de Péchiney (18) est ft ce sujet ambiguë: 

"Les difficultés personnelles résultent du fait que nombre de 

ceux qui nous ont soutenu l'ont fait dans le désir de ee mettre 

en avant mais n'étaient plus nos amis à partir du moment où ils 

avaient la place qu'ils convoitaient.    Par consequent, notre 

premier problème a été d'obtenir leur éviction.    Cela a pris 

deux ans". 

Le contrat de coopération prévoit un certain partage du pouvoir et 

l'entreprise occidentale doit se voir reconnaître una  certaine autorité, 

que l'on pourrait qualifier 'ians la collaboration avec lets pays de l'Ê3t 

"d'autorité de blocage".    Cela revient à contrôler une partie des décicions. 

Sur le plan technique, quand il y a marque ou accord compensatoire, 

l'entreprise pourra demander à fournir elle-même 1er appareils de mesure 

(El).    Sur le plan juridique, un organisme paritaire est créé, qui possède 

le pouvoir de décision dans les domaines importants.     C'est ainsi que dana 
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dea joint venture« yougoslaves,   le conseil dee  travailleurs  "délègue" 

certains de ses pouvoirs à un conseil d'administration (l).     La joint 

venture réalisée avec Péchiney à Skoplje en I970 crée un comité de gérance 

composé de trois représentants de la direction yougoslave, de trois 

représentants de l'entreprise française et de trois travailleurs.    Mais 

les décisions devant être prises & sept voix,   cela revient & l'unanimité 

(18).    Les conditions de travail se situent au niveau des moyens;    le but reste 

le profit, de préférence par le maintien ou l'accroisssement des ventes de 

produits fabriqués dans le pays d'origine. 

L'objectif de ventes 

Dans nombre de cas, la coopération industrielle s'accompagne de ventes 

d'équipements et de composantes.    La multisectorialisation d** candes 

entreprises (4)  rend la première intéressante ainsi que les ententes passées 

entre entreprises pour s'intéresser réciproquement aux contrats avec des 

tiers.    C'est ainsi que le contrat Renault - URSS s'est traduit par 100 millions 

de commandes à la Régie, mais par 490 à d'autres firmes françaises at 60 i 

des entreprises étrangères, toutes choisies par Renault.    De même,  le contrat 

passé avec la Roumanie a concerné pour deux cinquièmes la Régie et deux 

cinqui ornes d'autres entreprises françaises.     Fiat a fourni elle-même ?8 pour 

cent des équipements de la première tranche de l'uBine de Togliatti et les 

autres entreprises italiennes 60 pour cent.    Cette répartition n'est 

probablement pas gratuite.    La vente des composantes pendant plusieurs années 

joue un rôle important, et on cite le cas de Woelcke qui,  en échange de la 

concession d'une licence à la Hongrie, a exigé de fournir pendant deux ans 

les produits à fabriquer (têtes de magnétophone).    Cela a le mérite de la 

franchise par rapport aux entreprises qui prennent  tout leur temps pour faire 

passer leur associé du montage des collections  fournies à la véritable 

fabrication.    Dans le3 deux cas des équipements et doc composantes,  ce qui 

est attirant à l'Est,  c'est la dimension des marchés directs et indirects 

(contrats indirects avec d'autres pays socialistes)  (3).    Il n'est donc pas 

étonnant de constater l'importance des préoccupations des débouchés dans 

les raisons données par les investisseurs occidentaux en Yougoslavie (l). 
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Pourcentage 

Maintenir un marché 26,5   * 

Développer un nouveau marché ?2,3 

Base pour d'autres pays de l'Est 1714 

Base pour d'autres pays de l'Ouest 1,6 

Garantir des barrières douanières 1,6 

Total 69,4 

Mais ce oouci des débouchés  conduit aussi à des pratiques défensives 

dans la coopération industrielle Est-outsL.    La crainte d'une invasion du 

marché d'origine n'existe pas quand la coopération porte sur un oroduit qui 

sera périmé  lorsqu'il parviendra 3ur le marché.    Wilcynski  (3)  pense que 

c'est souvent  le cas et indique que sur 87 licences achetées par la Pologne 

en I967»  14 seulement ont  été utilisées  <?ans l'année  et   11 un an après. 

Mais nous savons que,  fréquemment,  la coopération porte  sur un produit qui ne 

se périmera pas ou sur un modèle nouveau oui devra,  par la suite,   bénéficier 

des perfectionnements apportés par le producteur d'origine.    Et  dans  ce cas 

la concurrence est à craindre,  surtout  que le calcul  des pri?: socialistes 

est différent de celui des pays occidentaux.    C'est ainsi que (5)  la Skoda 

5IOO coûtait  10.345 francs  en novembre 1974 tandis que  le modèle  français 

qui  l'a inspirée coûtait  17.020 francs.     C'est pourquoi   la plupart des 

accords ercluent  la concurrence sur le payb d'origine et  même sur la plupart 

des pays tiers à devises fortes ou la subordonnent à des consultations 

(El),   (E3).    Certaines négociations ont  même échoué sur ce ncint  (Daimler - 

URSS)  (4).     Lorsque l'exportation vers les pays tiers  est autorisée 

(Citroen,  Creusot-Loire)   (E6)  et   (E8),   le problème de la marque se pose. 

D'une part,   la production préfbre c;ue ce soit sa marque - même vendue par un 

autre - qui l'emporte sur une marque concurrente (E4;    • ce qui rend le contrat 

russe passé avec Fiat plus attrayant que le contrat passé avec Tîenault qui ne 

laisse pas de trace sur le produit vendu (la Moskv:5 tch)   (})•    Far contre, 

1« producteur craint qu'une baisse de qualité ne ]ui  fasse une mauvaite 

publicité.     C'est pourquoi,  d'un commun accord,  le commercialisation 

individualise le produit  "marque X sur licence Y" ou "Y  fait à    (ville de) 
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l'usine socialiste)" (l8).    Ceci dit, la compensation n'est pas toujours 

aussi  crainte qu'on le dit.    C'est évident  lorsqu'il s'agit d'une société 

d'engineering, mais c'est '/rai aussi si elle est réalisée par un producteur. 

C'est ainsi que l'Occidental Petroleum avait  conclu un énorme contrat avec 

l'URSS prévoyant la fourniture américaine d'acide phosphorique et d'équipements 

d'usine d'ammoniac contre de l'ammoniac soviétique.    La société américaine 

a perdu le marché des équipements, c'est-à-dire la coopération industrielle 

elle-même,  mais a Maintenu la troc.    C'est donc que la compensation n'était 

pat si désavantageuse.    On passe ainsi de la préoccupation de vendre à colla 

d'un approvisionnement avantageux. 

L'objectif des approvisionnements 

Sécurité, prix, qualité,  telles sont les trois préoccupations de 

l'entreprise occidentale.    La sécurité réside d'abord dans le caractère 

marginal de l'approvisionnement extérieur,  soit parce qu'il ne sptisfait 

qu'une faible partie des besoins (moins de 10 pour cent des moteurs et 

boites de vitesse de la 126 dans l'accord Fiat - Pologne (5)) ou parce qu'il 

ne concerne qu'un modèle,  lui-même marginal,   (Estafette chez Renault dans 

le cas de l'approvisionnement de boîtes de vitesse et de trains en provenance 

de Roumanie (E3)).    La sécurité provient ensuite de l'existence de stocks. 

C'est ainsi que Renault a exigé un stock de  5.000 boîtes de vitesse dans 

l'usine française et de 2.000 dans l'usine roumaine (18).    Les frais de 

stockage et surtout les fonds immobilisés sont à la charge de l'entreprise 

socialiste et il est probable que la clause serait moins facilement acceptée 

Gì les nonnes comptables étaient les mêmes dans les pays socialistes.    Ces 

stocks permettent quelquefois de diminuer les délais de livraison aux clients 

par rapport * ce qu'ils étaient avant l'accord de coopération (4).    Snfin,   la 

sécurité est assurée par un contrat d'assistanco technique qui autorise 

l'entreprise occidentale à venir contribuer à régler lea problèmes du 

fournisseur quand ils menacent sa sécurité d'approvisionnement.    Il en est 

d'ailleurs de même pour la qualité.    Celle-ci engendre plus souvent des 

problèmes,  soit du fait du travail, aoit du fait des matériaux (E?), (S3), 

sais il ne semble pas qu'aucune difficulté n'ait été insurmontable. 
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L'existence de prix compétitifs facilite les choses et  il est courant que 

le prix de cession hors douane soit inférieur de 10 à  ?<j pour cent à celui 

du prix des produits fabriqués  en France  (4);    celf laisse une marge de 

plus de 10 pour cent pour compenser le risque pris uà;   l'entreprise.    Cette 

marge s'ajoute à la rémunération directe de3 prestations de service. 

La rémunération das prestations 

Le plus souvent elle prend la forme des droit? de licence ou des 

paiements des prestations et dans le cas des joint ventures,   elle sera 

"onstitutée par le profit. 

Dans 3e premier cas,   il faut d'abord en fixer le montant et nous savons 

épie ce n'est pas facile de tarifier les prestations de services à leur prix 

véritable.    Pour les licences,  certaines  entreprises (Daimler,  par exemple) 

se sont plainte3 que lea prix qui leur ont  été offerts  par l'URSS ne 

couvraient  ¡neme pas la somme qu'elles avaient elles-mêmes à verser aux tiers 

dont elles utilisaisnt les brevets (4).     Ce plus, pour les prestations de 

services et  les équipements,  les pays de  l'Est acceptent  rarement une 

indexation des prix automatique (E3) - ce qui, dans des contrats de longue 

durée, en période d'inflation permanente,  doit conduire à des renégociations 

laborieuses et à des précautions probablement nuisibles à la coopération 

industrielle.    Quand il s'agit de licences,  le calcul  des droits pose le 

problème de la fixation des prix socialistes et des contrats prennent pour 

base le prix occidental.    Il est aubsi nécessaire, quand la licence donne au 

licencié 1»exclusivité pour l'ensemble des pays de l'Est, de choisir 

l'entreprise la mieux à même de l'exploiter et de faire diffuser le produit 

par le3 services compétents.    Le problème de la solvabilité ne 3e pose pas en 

Europe de l'Est et tous les spécialistes s'accordent à dire qu'il n'y & pas de 

mauvais payeurs (E?),  (E4),   (E?).    Par contre,  ils ont tendance à appliq-uer 

des clauses de pénalités draconiennes et  il est nécessaire ie prévoir des 

plafonds (environ 7 pour cent)  et de les  fragmenter selcr. les différents 

groupes de services ot d'équipements.    L'échancier dec paiements assez 

couramment adopté indique 5 pour cent à  la commando,  65 pour cent à la 

livraison du matériel ou des services et  10 peur cent aprèe la mise en  fonction de 
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l'unité.    Mais il est probable que c'est plus vrai  pour leo contrats 

d'usines clés en main que pour les accords qui  corr.prenro.it des prestations 

plus complexes et plus prolongées. 

La recherche du profit dans un pays ob il n'est pas le moteur de 

l'activité économique et dans une société où la filtre occidentale e6t 

minoritaire pose à cette dernière plus de problèmes.    L'enquête approfondie 

de Lameré auprès de 15 investisseurs étrangers en Yougoslavie  (tableau de la 

page ?14 dans (l))  fait apparaître que trois entreprises ont des problèmes 

de débouchés et  ne nous intéressent pas;    d'autres n'ont pas ou peu de 

problèmes;    par contre, cinq présentent des cas intéressants.     Quatre d'entre 

elles annoncent  des profits moyens et une des profits insuffisants.    Lc3 probiènr.eB 

cités sont d'abord celui de la comptabilité (trois  casi.    Et ce problème 

est apparu aussi  dans des entretiens  (E3), (E4).     Le3 pratiques n'étant pas les 

mêmes,  il est nécessaire de se mettre d'accord 3ur un système comptable, 

étant donné que  le montant des profit3 qui apparaîtra en dépend.     Le problème 

de la politique de distribution des dividendes,   signalé dans un cas,  en C3t 

voisin.    Les entreprises orí égalèrent rencontré dec problèmes de fixation 

de prix et de politique de personnel.    La bureaucratie et l'autogestion 

ajoutent leur contingent de problèmes et certains  contrats prévoient dss 

pénalités & la charge du partenaire socialiste lorsque des pertes sont 

occasionnées par la bureaucratie.    L'auteur (3)  ne nous dit pas  si c'est 

viable.    Pour éviter le«) incidences de l'autogestion sur les profits,  les 

associations en Yougoslavie prévoient le partage entre partenaires yougoslave 

et étranger avant le partage avec les travailleurs- qui ne porte donc plus 

que 3ur la part yougoslave (l).    Il ne semble pas y avoir des problèmes 

de fiscalité (dont les montants sont plus faibles que dans les  pays occidentaux 

Bì  on ne considère que les impotp oui frappent  les  sociétés mixtes) dans 

les payr, de l'Est.    Par contre,   il peut y en avoir dans ls3 pays d'origine 

si  aucune convention fiscale n'existe avec les pays socialistes  et si le 

fisc est intransigeant.    Les problèmes de transfert cont en général réglés 

facilement avec  ou san3 garantie de change.    Certains profits sont 

réinvestis, augmentant l'importance de la sécoritc d'j capital. 
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La sécurité du capital 

Sa reconnaissance est d'abord assurée dans une société où il n'y a plus 

d'appropriation privée des moyens de production pai- des artifices juridiques: 

compte de capital no-ninal  dans les joint ventures yougoslaves (l);    leasing 

en Pologne pour des ordinateurs, des équipements électroniques,  des containers, 

etc.  (3).    La protection dans l'avenir est assurée par contrat ou par les lois 

protégeant  les investisaeirents étrangers (voir ci-dessous).    De plus,  la 

politique des inveii i ?seurs¡ les protège aussi:    .-.¡inimieer la part des feras 

propres de la joint venture par rapport à celle des capitaux empruntés et 

donner à la participation occidentale la forme d'un apport en nature (l). 

Quand la forme est celle des licences ou du savoir faire,  les entreprises 

occidentales craignaient oue les informations ainsi acquises après la 

conclusion du contrat, ou même pendant  lea négociations soient  transmises par 

le partenaire socialiste à d'autres unités de ces pays, mais 1'experier.ee 

a montré que c'était une crainte erronée (1?). Resteun probièrr.e que 1<JS 

auteurs ont posé un peu théoriquement:     c'est celui de l'évaluation du capital 

à l'expiration de la collaboration.    Si  elle n'est pas effectuée à la valeur 

nominale,  comment en évaluer la valeur du marché dans un pays où il n'existe 

pas pour les compensantes du capital? (3).    Les problèmes de ce tyr« peuvent 

être évoqués dans un dee groupes de travail des commission mixtes constitués 

entre pays occidentaux et pays de l'Est. 
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IV.     INSERTION PES CONTRATS DE COOPERATION  INDUSTRIELLE DANS DES ACCORDS 
I N TERCO; i VERM ";•; r,r; ;A : ix 

Les institutions 

La plupart des pays occidentaux ont signé avec den pays de l'Est des 

accords de coopération technique,  scientifique et économique.    Une liste 

approximative en est donnée dans l'annexe V (3) p.   ?/j.    Pour sa part, 

depuis 1966 (accord avac l'URSS),  la France en a signé un grand nombre et 

ce sont ces conventions qui ont souvent servi de modèle (24).    Ces accords, 

en général,  manifestent,  avant tout, des intentions qui concernent directement 

le domaine de la coopération (en indiquant,   par exemple,  les différents types, 

y compris le type joint venture)  ou indirectement  (crédits,  facilités 

administratives ou douanières).    Quelquefois ils désignent certains secteurs 

privilégiés de la coopération (énergie).    Mais ce qui est important,  c'ast 

qu'ils créent des institutions permanentes,   parfois & un très haut niveau 

(par exemple,  la "grande commission" franco-soviétique où la délégation 

française est présidée par le premier ministre et la délégation soviétique 

par le vice-président du Conseil des ministres), le plus souvent à un niveau 

ministériel  ("petite commission" franco-soviétique,   commission intergouvemementale 

de coopération économique avec la Pologne,  commissions mixtes avec la Roumanie, 

la Bulgarie,  la Yougoslavie, la Hongrie, la République démocratique allemande, 

la Tchécoslovaquie).    Ces commissions mixtes engendrent des groupes de travail 

dont la liste figure dans l'annexe II.    Ces groupée sont di-is verticaux quand 

ils concernent des secteurs d'activité collective (pétrole et gas,  chimie, 

aéronautique)  et horizontaux lorsqu'ils ont pour objet de.: problèmes concernant 

plusieurs secteurs (brevets et licences, normalisation et métrologie, 

information économique réciproque dans le cas de l'URSS,  coopération avec 

les pays tiers,  par exemple, dans le cas roumain). 

Il y a des groupes semblables dans les autres pays et,  par exemple, aux 

Etats-Unis,  le groupe de travail américano-soviétique sur les ordinateurs est 

étudié, quant à sa composition et à Bon programme de travail, par Stowell (l?), 

p.  1S3-156).    L'accord entre le Canada et l'Union soviétique,  la commission 

mixte et lea groupes de travail qu'il institue sont  étudiés par KacMillan (24)» 

p. 159-161. 
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Leur fonctionnement 

Ces institutions peuvent jouer un rôle au niveau de l'information, à 

ceux de la négociation, puis de l'application.    Au niveau de 1»infornati on, 

les entreprises françaises se plaignent qu'elles n'y apprennent  rien (El), 

(E3) alors que les fonctionnaires qui y participent pensant que leo 

entreprises moyennes en retirent, au niveau des groupes sectoriels, des 

contrats qu'elles n'auraient pas autrement  (E5).    C'est ainsi que les visiteo 

d'expert3 et de techniciens organisées par les groupes leur créent on réseau 

de relations dans les pays de l'Est.    Les grandes entreprises peuvent s'en 

passer aujourd'hui nais étaient,   il y a 10 ans, beaucoup plus tributaires 

des informations recueillies dans les commissions (£7).    L«3 démarches 

socialistes que les entreprises attribuent peut-être à leurs ceuls mê/ites 

sont aussi dues aux informations diffusées à l'Est par les commissions mixtes 

et leurs groupes de travail.    Quand les ministres étrangers sont avisés de 

l'intérêt de l'industrie française pour tel appel d'offres, leurs services 

qui s'étaient peut-être orientés vers une entreprise d'un autre pays sont 

sensibilisés à une possibilité de concurrence (cas de Pêchiney et d'Alcan 

avec l'URSS) (E5),   (E6).    Sur un plan plue technique,  les  informations 

diffusées sur les usages de certains produits chimiques ou matériaux 

(polymères, fibres    de verre) peuvent donner une impulsion à des projets 

socialistes (3).    Et la composition des délégations socialistes permet dans 

les pays d'origine une circulation de l'information de service à service ou 

vers les unités de production - information qui serait moins bonne autrement. 

Les institutions mixtes ont aussi un impact 3ur les négociations. 

Cent normal dans la mesure où, ir.êrne dans une société libérale,   l'influence 

de l'Etat est considérable.    Or,  ces institutions vont permettre aux 

entreprises d'obtenir des administrations compétentes dos décisions plua 

favorables.   Dans tous les pays il y a des réglée; de crédit et des institutions 

de financement des marchés extérieurs (COFACE en France, Expert-Import Bank 

aux Etats-Unis,  IMI en Italie, AKA en Allemagne,  Exports Credits Guarantee 

Dept en Angleterre)  (8).    Ces règles s'appliquent même si  lec accords 

prévoient - c'eBt le cas des accords français avec l'URSS et la Pologne - 

des lignes de crédit.    Or, nous savons que les condition« de crédit sont 

importantes pour emporter un marché.    Les entreprises souhaitent donc quelquefois 
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obtenir des dérogations (allongement du crédit, garantie portant sur la 

part locale des dépenses)  (E6).    Les commissions mixtee facilitent -les 

démarches auprès de la COFACE et du Finistère des finances.    Los 

restrictions quantitatives et les droits de douane peuvent être den 

obstacles à la compensation et si les accords prévoient en général 

l'abrogation des restrictions quantitatives et certaine tarifs douaniers 

favorables (4)1  ils laissent une marge d'appréciation aux services des 

douanes.    Les commissions mixtes facilitent les contacts avec ces services 

et, de leur part, l'interprétation la plus libérale (E8).    Pour certains 

produits,  les marchés publics sont les plus importants:    matériel de 

télécommunication,  par exemple.    Les commissions mixtes favorisent les 

achats compensatoires par les ministères (El).    Enfin, bien que cela soit de 

moins en moins vrai, l'entrepris« qui entame une négociation peut craindre 

de se voir refuser la convention pour des raisons de secret militaire. 

C'était le cas de Raytheon aux Etats-Uni3 quand il entreprit la vente à 

L'Union soviétique d'un système de contrôle du trafic aérien (8).    L'insertion 

des accords interfirme3 dans des accords intergouvemementaux rend moins 

probable cette éventualité coûteuse pour une entreprise arrivée aux termes 

d'une longue négociation devant l'obstacle infranchissable d'un embargo. 

L'impact des commissions mixtes sur la négociation relève aussi de la 

technioue de négociation proprement dite.    D'une part, les visites de chefs 

d'Etat, désireux de faire apparaître à leur opinion publique,  les résultats 

ooncrets de leurs voyages,  contribuent à accélérer les négociations et à 

lever les obstacles de dernière heure (E6).    D'autre part,   les entreprises 

ne sont pas fâchées de remettre au dernier moment de la négociation des 

concessions qui, si elles étaient consenties auparavant, en appeleraient 

peut-être d'autres par la suite (E6). 

Enfin, on pourrait envisager que las institutions mixtes .jouent un 

rôle au moment de l'application des accords,   en cas cíe difficultés.    Mais 

l'expérience montre que,  le plus souvent,  les partenaires leo résolvent 

seuls ou en faisant appel aux services administratifs traditionnellement 

compétents, conseillers commerciaux des ambassades de Prance dans les pays 

socialietes, services français en contact avec les ambassades étrangères. 

Cependant, quelques difficultés parviennent  jusqu'aux comrrissirr.s: 

limitation des pénalités d'une société française engagée dans une joint 
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venture avec la Roumanie et qui n'a pu remplir toutes so3 obligations 

faute de moyens financiers;    problèmes de personnel de la società 

française et de difficultés financières du partenaire yougoslave dans 

une joint venture avec ce pays (E6). 

L'opinion des partenaires 

Lee pays socialistas semblent attacher une grande importance aux 

institutions intergouvemementales peur de nombreuses raisons.     Sur un plan 

purement psychologique,  alors qu'il y a inégalité entre les firmes,  celle 

qui  possède la technologie, les cadres et les resoourcc3 financières ayant 

plus de poids,  les rapports entre Etats donnent l'impression de rétablir 

l'égalité (E8).    Par ailleurs, le système planifié privilégie le3 approches 

en termes de branches plutôt que de projets isolés et le cadre des 

commissions mixtes permet de rejoindre cette approche (E7).    De plus,  la 

centralisation socialiste est habituée à traiter avec des agences 

gouvernementales plus qu'avec des entreprises.    La monographie sur la 

coopération Raytheon - URSS fait apparaître à plusieurs reprises le désir 

noviétique de mêler à la négociation la "Federal Aviation Administration" 

ou "1'American Institute of Aeronautics and Astronautics" (8).     La caution 

d'un Etat à une négociation n'est pas négligeable aux yeux d'un autre Etat 

(El).    Enfin, aucun ministre n'a jamais refusé une occasion d'information 

sur ses propres unités de production et il se peut que les commission mixtes 

soient aussi un moyen d'accentuer la collaboration entre les services eux- 

mêmas d'un pays socialiste (E7). 

Les entreprises occidentales sont beaucoup plus partagées à l'égard des 

institutions mixtes,  les entreprises les plus puissantes avançant qu'elles 

ne profitent qu'aux entreprises moyennes (E3)  et cc3 dernières estimant 

l'inverso (El).    Noue savons maintenant qu'il est probable que les entreprises 

moyennes profitent plus de l'information tandis que les dérogations ou 

impulsion des visites des chefs d'Etat ne concernent que les grands contrats, 

leur donnant l'impraoaion que ce sont surtout les grandes entreprises qui 

tireront partie des commissions (E5),  (E8). 

Cette description ripide de la coopération industrielle Eet-cueot à 

partir d'une fraction importante de la littérature et de quelques entretiens 

avec des praticiens,  que nous apprend-elle pour la coopération Nord-sud? 
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V.    IMPACT T)E L'ETUDE DES RELATIONS EST-OUEST SUA CELLE DB LA COOPERATION 
INDUSTRIELLE Kr.RB-niD " "  

Il est bien évident qu'il s'agit dans les deux cac do coopération 

industrielle internationale et que le cadre d'analyse se ressemble. 

D'ailleurs, nous avons largement utilisé la littérature consacrée à la 

coopération Est-ouest, mais dans un cadre d'analyse qui nous était  fourni 

par notre propre expérience de coopération industrielle entre pays en 

développement et pays développés.    Les thèmes que nous avons développés en 

III.B. et C.  sont originaux par rapport aux ouvrages utilisés et sont les 

fruiti de cette expérience. 

Malgré cette évidence, dans nos conversations préliminaires avec le 

responsable du Centre international d'études industrielles, nous avions soutenu 

que l'impact de l'étude de la coopération Est-ouest  était faible pour celie 

de la coopération industrielle Nord-sud,    Ce point de vue était contraire 

à l'opinion d'experts éminents,  tel M. Kopelmanas (l3). Nous avions à la fois 

tort et raison. 

• Il est certain que les multinationales intéressées par la coopération 

industrielle sont identiques dans les deux cas,  de sorte que leurs  finalités 

(voir III.C.) sont les mêmes.    Celles des pays socialistes sont aussi très 

voisines de celles de pays en développement:     trouver des projets réalisables 

à leur échelle, accroître la valeur ajoutée nationale, apprendre à maîtriser 

des technologies modernes, obtenir des crédits,  conclure des accords 

compensatoires de façon à surdimensionner leurs unités de production, 

modifier la structure de leurs exportations,  contribuer à limiter leur 

déséquilibre extérieur.    La confrontation entre les multinationales et les 

pays en développement se réalisent élément sans que les idéologies créent 

des obctacles infranchissables et dans un domaine où règne la complexité 

industrielle.    Enfin, leo types d'accordB sont  identiques dans les deux 

coopérations, même ci l'importance de chaque type n'est probablement pas 

la même.    Etant donné le secret des affaires,  les enseignements tirés de 

certains cas de la coopération Est-ouest peuvent être utilisés pour la 

coopération Mord-sud. 
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Mais, si l'environnement conceptuel e3t identique, 3i leo objectifs 

le sont aussi,  les conditions économiques et sociale? sont très différentes 

dans les deux types,  4e telle façon qus les problèmes rencontrés  changeront 

de degré au point d'être presque de naturo différente e\ que lc3 précautions 

à prendre pour chaque partenaire devront être difféientes s'il veut parvenir 

à ses fins,  c'est-à-dire si  on veut des accords équilibrés qui donnent à la 

coopération industrielle toutes ses chances et tout son avenir au service 

de la communauté internationale. 

D'uno part, le niveau de formation des travaillexce qualifiés et des 

cadres et le niveau technologioue sont radicalement différents de ce qu'ils 

sont dans la grande majorité des pays en développement (Si), (E?),   (E3), 

(Bö).     Il serait facile de montrer que le nombre des cadres est  sans 

commune mesure dans les deux catégories de pays.    Pour la technologie, 

la profonde disparité avec tous les pays en développement se manifeste 

par une avance relative des pays socialistes par rapport aux pays capitalistes 

développés dans un certain nombre de domaines. 

Les données globales sur les licences ne sont guère éloquentes ni 

peut-être très   viables.   De I964 à 1971,  Lauter et Dickie (l?)  nous indiquent 

que les pays de l'Est ont cédé 21.6C0 licences, alors qu'ils en  ont acquis 

P1.780.    Un autre auteur (3)  évalue le montant des droits reçus à 40 millions 

de dollars par an, alors que les droits payés seraient de 5°0 millions, mais 

il dit immédiatement auparavant (p.  74) que le rapport entre les deiv^ est 

passé de 1 à 11 au début des années 60 à un rapport de 1 à 4 au début de 

la décennie suivante.    Encore un peu trop globale est la liste des domaines 

k avance technologique socialiste donnée par Wilczynski  (voir annexe VII. l). 

Elle est, par contre,  bien illustrée dan3 le seul  cas des Etats-UniF (mais 

c'est le plus probant du fait de l'avance technologique de ce pays) par la 

liste des licences susceptibles d'être achetées par le3 Etats-Unis (annexo 

VII.  reproduisant la page 4?7 de (15)).    A cette Uste il faudrait ajouter 

des exemples tirés das entretiens,  des autres livres ou des périodiques: 

- Equipement de télécommunication 

- Travaux, à basse tenpérature 

- Utilisation des lasers 

- Industrie de l'espace et de l'aviation suporponique 
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- Energie atorr.ique 

- Transport à grande distance de l'électricité 

- Systèmes de refroidissement des hauts-fourneaux 

- "Bubble technology" en informatique 

- Système logique unifié de commandes de machines industrielles 
UPM 

- Disjoncteurs à air comprimé automatique A 37^0 

- Tours automatiques pour la coupe longitudinals et transversale 
de l'acier pour transformateurs 

Cette supériorité dans certains domaines fait que,  par exemple,  une 

partie des accords de coopération de l'URSS avec des multinationales sont 

vraiment de la coopération bilatérale et non de l'assistance unilatérale. 

Et  on pourrait trouver des apports concrets à Renault, à la Société 

Carbone-Lorraine, à la General Electric,  Pirelli,  ICI, ETI".    De même la 

recherche tchécoslovaque a profité à Rhône-Poulenc (4)   (et périodiques). 

Goldman (8)  explique d'alleurs qu'on reconnaît en général a l'URSS une capacité 

particulière pour démarrer rapidement des recherches de laboratoire.     Ce 

niveau technologique et industriel permet aussi  des exportations de biens 

d'équipement ou même d'usines clés en mains dans les pays capitalistes 

développés. 

A la liste principale donnée par WilczynBki  (3) (p.  61 à 64) et 

reproduite dans l'annexe IV, il nous faut ajouter les équipements hydro- 

électriques vendus sur le continent américain (3), la presse soviétique 

d'Is8oire (E5) et les équipements de la sidérurgie de Fos.    La Pologne est 

d'ailleurs connue pour ses exportations,   clés en mains de sucreries (49) 

dans le monde, d'unités d'acide sul furique, de soude.    Et nous ne ferons 

pas plus longtemps allusion aux exportations d'usine,  clés on main vers 

les pays en développement car elles sent moins probantes que celles que nous 

avons évoquées dans les pays capitalistes dévelcpp6s.    Ajoutons que 

l'environnement industriel proprement dit est infiniment plus développé 

dans les pays socialistes que dans les pays en développement.    Quand la 

Pologne commande à la SAT uro usine de câbles,   elle a déjà une industrie 

de câble depuis 1924 et possède six grandes usinée, deux usines de machinen 

a produire des câbles, un centre de recherohe (périodiques).    Quand elle 

entreprend de fabriquer lea moteurs-comprecBeurs des réfrigérateurs 
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Thomson-Brandt,  c'eut dans une U3inc qui en fabrique déjà I50.OOO par an 

(4).    Quand elle coopère dans la domaine de l'industrie chimique,  c'est 

avec une industrie qui emploie 20.CGC techniciens et  275.000 salariés  (E8). 

La conséquence de cette disparité scientifique,  technique,  industrielle 

se fait sentir dans notre problème;     l'apprentissage de la maîtrise de la 

technologie sera pluB difficile dans un pays en développement;    la qualité, 

le prix,  la régularité d'approvisionnement des produits achetés en compensation 

seront moins avantageux pour l'acheteur des payR développés.    Les litiges 

graves seront plus nombreux dans la coopération induf.irielle Nord-sud que 

dans la coopération industrielle Est-ouest. 

D'autre part, l'environnement économique et social est différent;     le 

marché de chacrue paya socialiste est pluB vaste que celui de la plupart  des 

pays en développement en raison du niveau de vie:    les possibilités d'intégration 

entre pays socialistes voisins  (voir ci-dessus) sont beaucoup plus grandes 

qu'entre pays en développement.    En conséquence,  la viabilité des unités de 

production est plus aléatoire et  on rencontrera dans la coopération Nord-sud 

des problèmes plus aigus au niveau de l'avant-projet.    La stabilité politique 

des pays en développement est infiniment plus faible que celle des paya 

Bocialibtes et les grèves ou lera mouvements sociaux peuvent y être plus 

importants.    Leur réputation de moralité dans les contrats est souvent inférieure. 

Il  en résulte que l'attrait que la plupart d'entre eux représente pour des 

joint ventures est plus faible;     le coût de production risque d'y être plus 

fort,  le transfert des profits plus hasardeux,  la sécurité du capital moins 

grande. 

N'est il pas clair que les mêmes clauses ne produiront pas le3 mêmes 

effets? 
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ANNEXE I 

LISTE DES OUVRAGES ET PUBLICATIONS AiJALYSEES- 
1/ 

A.    Livree 

Livres pubi i §3 en 1976 

1. Lamers 

?. Nyilas et autres 

3. Wilczynski 

Joint ventures between Yugoslavia and foreign 
enterprises,  Tilburg University Press 

Après  une présentation ri-; la Yougoslavie ex des 
généralités  sur l'investioscmont  international  privé, 
l'auteur décrit la loi yougoslave  sur les  joint 
ventures.    Il  étudie quantitativement et quai i tat i ver. ont 
les  expériences de 97 contrats et,  à travers ollas,  on 
aperçoit les  problèmes de  ccfir.ancement,  d'organisation, 
de fonctionnement et  les problèmes  d'une séparation 
éventuelle.    Ouvrage intéressant. 

Integration in the world economy:     test-west and inter- 
state relations, Akademiai  Kiedo 

Ouvrage de peu d'intérêt:     trop de généralités,   trop 
idéologique,  sans applications pratioueoo 

The multinationals and east-we3t  relations, Macmillan 

Ouvrage intéressant sur l'histoire de la coopération 
industrielle et ses problèmes.    Ce dernier point  est 
cependant négligé au profit des statistiques et de 
1'enumeration.    Tendance à la rapidité.    Les réalisations, 
les projets en cours de négociation et les proje+s 
r.bandonnês sont mal  distingués les uns des dutres. 

Livres publiés en 1975 

4. Ccbannes La coopération industrielle entre l'Est et l'Ouest: 
origine et développement.     These,  Bordeaux I,  juillet 1975 

Ouvrage intéressant  expliquant le progrès de la 
coopération à oartir des  caraotéristiques des deux 
systèmes.    Excellente tjpologie.     Essais do statistique 
et  description très  sommair-3s de nombreux contrats 
et  des institutior.3 administratives frar.co-suviétiques. 
Manque un peu de vie. 

1/En raison des liens  privilégiés entre le Centra  international  d'étude* ^ 
industrielles et  la Commission économique pour  l'Europe,   on a laitue ao cote 
les publications de  la colmisi, i on et des  institutions qui on sont procr.os.    La 
liste n'est   pas exh?.u«tive pour 1975 et  l?7o et  elle est volontairement  incorr.cU 
pour les années antérieures car,   en raison du secret  des affaires,  las sources 
écrit OR no  peuvent  ttre  les principales  dr.r.s notre dorarne. 
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5. Charles 

6. Feinstein 

7. Frydman 

8. Goldman 

9. Oolinelli 

10. John, ECC 

11. Kanet 

1?. Lauter et Dickie 

13. Karer 

14. Rominskyj 

Les  opérations des  firmes multinationales 
automobiles dans les pays socialistes,    mémoire 
de DES de science économique, Université de Taris I, 
février 1?75 

On y trouve quelques descriptions précises. 

Fifty years of US-Soviet traae, Symposium Pree3,   ITO 

Survol actuel, mais très superficiel. 

Les relations economiques entre l'Est et   l'Ouest: 
coopération et entreprises mixtes.    Thèse, Paris I 

Sane intérêt. 

Détente and dollar - doing business with the Soviets, 
Basic Books 

Ouvrage plus centré our   le   commorce simple ex mêlant 
a des détails très  spécialiséfl (adresses  des bureaux 
soviétiques à New York) des considérations très banales, 
Cependant,   enumerations intéressantes de contrats et 
quelques descript i ois concrètes. 

Commerce et coopération avec les pays de  l'Est:     le 
cas des industries mécaniques françaises,  Mémoire de 
DES, Paris I 

Trop pointilliste et institutionnel.    Peu d'intérêt. 

Policy towards Eastern Europe, Saxon Ilcuae 

SanB intérêt pour le sujet. 

Soviet and East European foreign policies, Clic Press 

Ouvrage non dépouillé. 

Multinational corporations and East European socialist 
economies,  Praeger 

Trop général;    bonne reproduction du code des 
investissements hongrois. 

US  financing of cast-west trade,   Indiana University 

Sans intérêt pour le sujet. 

Enquête sur les problèmes des relations  économiques 
«t  commerciales entre la Franco et les pays de l'Psi, 
Mémoire DES, Paris I 

Enquête auprès de 43 entreprises et organismes 
financiera ou commerciaux.    ¡în marge du cujet  4e la 
coopération industrielle.    Non complètement dépouillé. 



15. Powell 

16. Tyrka 
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Soviot industrial import priorities,  Praoger 

L'auteur entend prédire aux industriels les 
perspectives d'importations soviétiaues par'branche 
et il ne le fait pas  mal.    De pluu,   il  étudie quelaues 
cas de coopération et reproduit, dos  accords de 
coopération technique, quelques bons recencerr.er.ts 
et une liste intéressante ces journaux et  périodiques. 

Les entreprises à participation nixte entro les pays 
de la CKß et du Cl El"., mémoire DES,  Faris 

Sans intérêt. 

17. Union interparlementaire 
Un nouveau système de relations économique» 
internationales, Bucarest 

18. X 

19. X 

50. Amacher 

21. Grzybowski 

22. Joint Committee 

Sans intérêt pour le sujet. 

L'accord industriel  international;     colloque de 
l'Association française des  juristes d'entreprise 
et du Centre de droit dc3 affaires  de Hernes, 
Librairie technique 

Reproduction á<¡ trois contrats gêr.értux signée par 
la Régie Renault et   Industrialimport.    Exposé 
intéressant par le directeur Ju service juridique de 
la Régie et discussion interessant'?. 

Lo contrat économique international,   Teine ¿ournêe 
d'études juridiques, Jean Dabrin,  Pédcne 

Sans intérêt pour lo sujet. 

Yugoslavia's foreign trade, Praegev 1972 

Sans intérêt pour le sujet. 

East-we3t trade, Oceana,  197? 

Etude à prédominance juridique du commerce en 
général,    ¿ans intérêt pour le sujat. 

'Congress of UEA) Reorientation and cc-rrsrcial relations 
of the economics of Sac tern '.'urcpe,   i 9"'/) 

Sane intérêt. 

?3. Kretschmar and Poor   The potential for joint ventures in Eastern Sirope, 
Praeger, 197? 

Quelques indications fragmentaires. 

24. KacMillan Changing perspectives in east-west   commerce, Lc/in£-tcn 
Book,  197/. 

Effort de typologie;    étude ceneraio d'accordé 
intergouvemementaux. 
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?5. Pisar 

26. Starr 

?7. Sukijasovic 

?8. Wilczynski 

Transactions entre l'Est et l'Ouest, dined, 1972 

Dans notre sujet;    somme.ire et sans étude de cas; 
utilisable modérément au sujet de l'arbitrage. 

Eaot-west business transactions, Praeger, 1974 

Troisième partie intéressant« sur l'arbitrage. 

Foreign investment in Yugoslavia, Oceana Pub, 1970 

Ouvrage utilisé par des auteurs plus récents - non 
dépouillé. 

Technology in COMECON, MacMillan,  1974 

Dans notre sujet, dépassé par l'ouvrage 3» 

B.    Péri odi crues 

Dépouillés 

Commerce et coopération (périodique mensuel de la chambre de commerce franco- 
soviétique) 

Peu d'intérêt sauf informations fragmentaires et 
journalistiques (octobre 1975 sur l'automobile; 
avril 1976 sur l'électronique). 

Commerce extérieur de l'URSS (4,  rue Poudovkine, Moscou II9285) 

Plus centré sur les réalisations à l'intéreur du CASM; 
quelques indications fragmentaires sur les accords de 
coopération (ex. février 1976). 
Un article sur les licences soviétiques en janvier 197°. 
Un article sur la compensation en mars 1976 (Eelov). 

Commerce extérieur polonais (Polenport Press Marszelkowaka, 1?4 OO95O Varsovie) 

Articles intéressants mais trop courts (ex. juin 1976, 
juillet I976 et novembre 1976). 

Courrior des pays de l'Est 

Rares articles assez intéressante (mai 1973, septembre 1975» 
janvier 1977). 

Notes et études documentaires 

P.ien. 

Problèmes économiques     Reproduction d'un article de Schmidt du West-Ost Journal, 
I974, no.3 (11 décembre 1964)  et d'un de Schwartz de 
L'Usine nouvelle (juin 1976). 
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Problems of Economics 

Revue d*etudes comparatives 
Ect-Ouest 

Sans grand intérêt;    un article de Voinov en 
Janvier 1975- 

Un article intéressait mais court de Tyrka 
(1976, no.3). 

Won dépouillés 

Droit et pratique du commerce international 

Etudes soviétiques 

International Technical Co-operation Center (bulletin) 

Relations internationales 

Review of Socialist Law 

Revue roumaine d'études internationales 

Studies in Soviet Thought 

C.    Communications inéditC3 dans les colloques 

29. Chambre de commerce franco~30viétique (2 juin 1976) 

30. Kahn 

31. MacMillan 

Quelques conseils pratiques de3 représentants de 
sociétés françaises 

Accords de coopération entre leu firmes polonaises 
et françaises.    Recherche de l'essence des contrats 
de coopération industrielle et réflexion sur les 
causes d'exonération d'obligations (force majeure). 

Forms and dimensions of east-west interfirm.3 
co-operation (workshop en east-west European 
economic interaction, Tiflis,  21 juin 1976). 

D.    Publications du groupe d'études sur les relations Est-Ouest et d? la CW'JCET 

CNUCED Relations commerciales ontre pays à systèmes 
économiques et  sociaux différents  (TD/3/499)t 
5 août 1974. 

Non dépouillé. 
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CNUCED Création de courants commerciaux par la coopération 
industrielle entre les entreprises de pays à systèmes 
économiques et sociaux différents (1975 °u >976) 

Sans intérêt. 

Commi B8 i on economícele      Rapport analytique sur la coopération industrielle ent: 
pour l'Europe 

Matejka et Scott 

pays de la commission (E/ECE/844)I  14 nars 1973 

Non dépouillé. 

Industrial co-operation between east and west 

Hon dépouillé. 

La coopération économique dea pays de l'Est avec la 
Suisse (7 brochures) 

Non dépouille. 
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ANNEXE II 

LIST11! DES PERSONNALITES ST DES ENTREPRISES FRANÇAISES 
LES PLUS CONCERNEES PAR LA COOPERATION  INDUSTRIELLE EST-OUEST 

A.    Composition de la délégation française à la Xlèmc 3S3üion de la commission 
mixte permanente franco-sovieti que 

M. Jean-rierre Fourcade 

M, Michel d'Ornano 

M. Raymond Barre 

M. Bruno de Leusse 

M. André Giraud 

M. Paul Mentre 

M. Jean Ripert 

M. Henri Froment-Meurice 

M. Bertrand Larrera de Morel 

K. Hubert Curien 

K. Gérard Thery 

M, Francis Grangette 

M. Pierre Coneigny 

M, Xavier de Nazal le 

Ministre de l'économie et des finances, 
Président de la délégation 

Ministre de l'industrie et de ia recherche 

Ministre du commerce extérieur 

Acbasbadeur de France en URSS 

Administrateur général,  Délégué du 
Gouvernement au Commissariat à l'énergie 
atomique 

relégué général à l'énergie 

Commissaire générai  au Plan 

Directeur de3 affaires économiques et 
financières au Ministers des affaires 
étrangères 

Directeur des relations économiques 
extérieures au Ministère de l'économie et 
des finances 

Président du Centre national d'exudes 
spatiales 

Directeur général des télécommunications 
au Ministère des pcs;es et téléuomiuni.c&'ticne 

Directeur général du Centre français du 
commerce extérieur 

Directeur du bâtiment, do la construction 
et de la conjoncture au Finistère de 
l'équipement 

Chef du Servie? d03 affairas 3cioniiJkiqueG 
au Minister* dee affai.reo étrangères 
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M. Guy Carrón de la Carrière 

M. Philippe Cuvillier 

M. Jean-Yves Haberer 

M. Philippe E3per 

M. Yves Jacques 

M. Cuy Darri eaux 

M. Louio Lab* di e 

M. Didier Ribaieau-Dumas 

M. Jean-Lcup ^icard 

M. Patrick Gautrat 

M. Charles Maisonniar 

M. Kare Deprez 

M. Jean Février 

M. Jean Ouillon 

M. Rotert Cerminet 

Chef de service à la Direction des 
relations économiques extérieures 

Chef du Service dog affaires générales 
au Ministère des affaires étrangères 

Chef du Service doa affairée internationales 
à la Direction du irésor au Ministère 
de l'économie et des finances 

Chef du Service öes affaires international?« 
à la Direction générale de l'industrie, 
Délégué interminictériel pour la télévision 
en couleur 

Chef du Service des programmes de recherche 
au Ministère de l'industrie et de la 
recherche 

Directeur adjoint des programmes aéronautique^ 
au Secrétariat d'Etat aux transports 

Conseiller économique et corcir.çrcial près 
l'Ambassade de France en URSS 

Conseiller technioue au Cabinet du ministre 
de l'économie et des finances 

Conseiller technique au Cabinet ¿u ministre 
de l'industrie et de la recherche 

Conseiller technique au Cabinet du ministre 
du commerce extérieur 

Sous-directeur au Service des affaires 
scientifiques du Ministère des affaires 
étrangères 

Sous-directeur au Ministère de l'économie 
ot dos financée 

Conseiller e armereial, Secrétaire de la 
partie française 

Conseiller dno affaires étrangères au 
Ministère des affaires étrangères 

Adjoint au directeur d<5s industries 
électroniques et de l'informatique au 
Mini3tère de l'industrie et de la recherche 
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M. Roger Lucas 

M. Stanislaus Fillio} 

M. Philippe Bey Rozet 

M. Marcel Trêmeau 

M. Benoît d'Aboville 

M. Jean Filliozat 

Maie Tatiana Mailliard 

Mme Christiane Arnould 

M. Constantin Andronikof 

Conseiller commercial, Secrétaira 
général de ]a Chambre de commerce 
franco-sovi et ique 

Conseiller cy'Lturol, scientifique et 
technique près l'Ambassade do France 
en URSS 

Conseiller des affaires étrangères au 
Ministère den affaires étrangères 

Conseiller des affaires étrangères au 
Ministère des affaires étrangères 

Conseiller h l'Ambassade de Prance 
en URSS 

Direction générale de l'industrie. 
Ministère de l'industrie et de la 
recherche 

Chargée de mission â la Direction des 
relations économiques extérieures 

Chargée de mission au Service des 
affaires scientificues au Finistère des 
affaires étrangères 

Interprète officiel 

B.    Personnalités appartenant aux diverses e ermi ss i or. mixtes 

Mme Arnould (affaires étrangères) URSS 

M,  rt'Au.-zale (affaires étrangères) Hongrie 

M. Bletry (DREE), Roumanie 

M,  Bonneville (industrie)  Bulgarie, Pologne 

M. Boutry (industrie) Hongrie 

M. Bey-Rozet (affaires  étrangères) URSS 

M. Bujon de l'Sstang (délégation générale à l'énergie)  URSS 

M. Bonnal  (équipement)  LT S S 

Mme Carré (cr.E) URSS 

M,  Corvaisier (équipement) Tchécoslovaquie 
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M.  Croyvialle (trésor) Roumanie 

Kile Dutilleul (affaires étrangères) Bulgarie 

M. Edant (DRÎTC!) Hongrie, Pologne,  Roumanie 

M, Esper (industrie^  Polola, Roumanie 

M. Proment-Meurico  (affaires étrangères) URSS 

M. Février (MEE)  URSS 

M.  Filliozat (industrie) Bulgarie, Hongrie, Pologne,  Roumanie, Tchécoslovaquie 

M. Gregory (DGRST)  TIRSS 

M. Guillon (affaires étrangères) Hongrie, Tchécoslovaquie, URSS 

M. Oerminet (industrie) Tchécoslovaquie, URSS 

Mlle Quillou (DREE)   Bulgarie, Tchécoslovaquie 

M. Gautrat (commerce extérieur) Bulgarie, Roumanie 

M. Huet (tabac) URSS 

Mme  Idrac (équipement) Hongrie 

M. Jürgens en (trésor) Pologne 

Mlle Launey (CPCE)  Pologne, Roumanie,  Tchécoslovaquie 

M.  Lechêne (agriculture) Hongrie, Roumanie 

M. Leloup (nonralisation) URSS 

M. Leandri (exploitation des océans) URSS 

M. Laudat (recherche médicale) URS** 

M. Mai8onnier (affaires étrangères) URSS 

Mme Mirabel (CNRS)  URSS 

M. de Maistrc (industrie) Hongrie, Tchécoslovaquie,  URSS 

Mme Maillard (DREE)  URSS 

Mme Moussa (PRES),   Eulgarie, Hongrie, Pologne, Roumanie 

M, Monod-Broca (industrie) Hongrie 

M. Normand (affaires étrangères) Bulgarie 
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M, Picard (industrie)  Pologne 

M, de Pama Fi eu (DPEE) Pologne 

Mlle Puymesge (CPCE) Hongrie 

M. Ribadeau-DumaB (finances) Pologne 

M, Reynard (rr,?.rine marchande) Roumanie 

M. Paynal (affaires étrangères) Hongrie,  Pologne, Roumanie,  Tchécoslovaquie 

M,  Scheisguth (commerce extérieur) Bulgarie 

M. Thérond (trésor) Bulgarie 

M. Thomas (industria)  Tchécoslovaquie 

M. Tremeau (affaires étrangères) URSS 

M. Vianes (propriété industrielle) URSS 

M.  Velay (agriculture) TJRS5 

K. Vignai (industrie)  Tchécoslovaquie 

M. Wolther (qualité de la vie) URSS 

C.    Groupes sectoriels avec les pays de l'Est 

URSS 

1. Compétence "petite commission" 

a)  Groupes sectoriels:     coopération industrielle 

Pétrole et gaz 
Président: !.. P.  Despraine3 
Observateurs du MIR:  M. Lecourtier (DICA) 

K. Uà oie (DIffiE) 

Métallurgie d»s létaux non ferreux 
Président: ¡ . 3.   Pe'rrineau 
Observateur du NIF:  M. Dietrich (mines) 

Machinea-outils 
Président: M. D.   flrouar», aous-directeur (PIÎTME) 

Sidérurgie 
Président: V.. R.  Murard 
Oboervateur du MIH: M. Férricoudet  (DIMMS) 

Equipement nmigar 
President:  li.    ürchfeld 
Observateur du kLU:  M. Lambert  (DIF'-ME) 
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Confection,  ì.alil 1 cnent 
President:  •'•'..  C„  Hicckert 
Observateur du /.IR:  M. Prévôt  (DICTD) 

Industries du hoir, ut de la cellulose 
President:  M.  .1.   Arguillere 
Observateur du l'IFi: V., Brünier (DICTD) 

Tracteurs et  riaohines agricoles 
Président:  M.   V.   üallu 
Observateur du MIR: M. Düblet 

Industries alimentaires et équipements destinen à cea industrien 
President: !•..  Ci.   Vilgrain 
Observateur d\i Mj'R: M. Vignai 

Communications 
Président:  t-i.  Théry (?!'?) 
Observateur du XIR: M, Neme (DIELl) 

Industrie élestrotechnicrue 
Président: .V.  Ph,   Boulin 
Observateur au MIR: M. Babinet  (DIMME) 

Industrie chin-.icrue 
Président:  M.  J.   Couture 
Observateur du KIR: K. Boutry (DICTD) 

Gros matériel  mécanique et énergétique 
President:  •"..   Loygue 
Observateur du Î''.IR: K. Viche (DOTE) 

Industrie aéronautique 
Président: M. P.  Assens (Ministère de la défense) 

Les groupes énergie électriqus et géologie ont ¿té créés maib pas de 
nomination pour l'instant. 

Informatique 
President: M.  Gerrr.ir.et (DIELl)  relève du volet scientifique de la 

"petite commission" 

b) Groupes horizontaux 

Brevete et licence« 
President: K.   Vieres (MIR) 

Normalisation  fct  met, rol otri e 
President:  i'w   Vauceile VMIR) 

Information écor.oi.iicue réciproque 
President:  !•'.  HUOT  Vfinances) 
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2. Compétence "grande commission" 

Télévision couleur 
Président: ü.  Esper (CGI) 

Energie nucléaire 
President: K. Ciraud (C^A) 

Espace 
Président: M. Curien (CWES) 

Agricultura 

Tourisme 

Groupe ad hoc jeux olympi crues 
Président: I-. Censi¿ny {équipement) 

POLOGNE 

Industries minieres et métallurgiques 
Président:   :•'. Viche (DIMMS) avec participation d'industriels 

Industries mécaniques et électriques 
Président:   !>i. Luhan (BL-'.AE) 

Informatique et  électronique 
Président:  K. Germinet  (DI3LI) avec participation d'industriels 

Chimie 
Président:  M. Boutry (DICTD) 

Construction navale ot équipement ¿oe navires ^ 
Président:  K. Léonard (Secrétariat général de la marine marchande; 

Agriculture et industries agro-alimentaires 
Président:  K. Lechêne 

Telécomtrunications 
Président:  W. Sutter (PTT) 

Logement  et constmotien 
Prïsident:  M. Curvaieicr (équipement) 

Un groupe temporaire "charbon" doit en principe être prochainement constitué, 

A 



- 56- 

ROUMANIE 

Equipements métal lurgicruen 
Président:  ¡"i.  Viche füT'-u-ig) avec participation d'industriels 

Industries mécaniques,   él^ctriques et  électroniques 
Président:   i-i.  Rapcport  fn^'E) 

Informatique 
President:  M. Germinet  (DIELl) avec participation d'industriels 

Chimie 
Président: M. Boutry (D'GTD) avec participation d'industríelo 

Coopération avoc pays ti err. 
Président: '''aie !• ousra (DRSE) sans participation d'industriels 

TCHECOSLOVAQUIE 

Industries metallurgy crues et gros équipements 
Président: M. Viche (DIMMS) avec participation d'industriel» 

Automobile 
Président:  M. Thomas (DIMME) avec participation d'industriels 

Informatique et électronique 
Président:  M. Germinet  (DIELl) avec participation d'industriels 

Construction 
Président:  M.  Corvaisier (équipement)  avec participation d'industriels 

Inductries métallurgiques, mécaniques et électriques 
Prie i dent : ~X.  Luhan (DIl'.ME) sans participation d'indu 

BULGARIE 

électriques 
triéis 

Chimie 
Precidenti  M.  Boutry (DICTD) sans participition d'industriels 

Electronicrue 
Président:  M. Germinet  (DIELl) sans participation d'industriels 

Agricultura 
Président:  M. Léger (Finistère de l'agriculture) sans participation d'industriels 
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YOUOOSLAVIE 

Industries mécaniques et électriques 
President: ¡.. Luhan (Dll.i B) avec participation d'iniußtriela 

Minerais et métaux 
Président: ;•!. Dietrich (mines) avec participation d'irdustriols 

Informâticrue et electronic-.!« 
Président: Ni. Germinet  (DI5LI) avec participation d'industriels 

Chimie 
Président: M. Boutry (B1CTDÌ avec participation d*inOuscriele 

Conptruction 
Président:  M. Corvaisicr (équipement) avec participation d'industriels 

HONGRIE 

Soug-commisoion développement industriel 
Président: '.". de iiai6tre (DGI) avec participation d'industriels 

Sous-commission informatique 
Président: M. Germinet  (DISLl) avec participation d'industriels 

Sous-commission construction 
Président: ^rae Jurgensen (équipement) avec participation d'industriels 

Sous-commission agriculture 
Président: K. Lechëne (agriculture)  avec participation d'industriels 

REPUBLIQUE DEMOCRATIQUE ALLEMANDE 

Electronique et électrotechnique 
Président: !•';. Collombet  (à titre provisoire) 
Représentant du MIR: M. Viche avec participation d'industriels 

Métallurgie 
PrÉsident:  "•'. Pérricaudet (DTMME) avec participation d'industriels 

Mécanique 
Président: M. Dollfus 
Représentant du KIR:  N. Luhan (DTMME) avec participation d'industriels 

Automobile et machine-out il 
Président du soua-groupe:  K. Ravenel et M. Thomae   (DïWTS) 



- 58 - 

Chirrié 
President:  i'. Journu (CIEC) 
Représentant du KIR: !•'..  Boutry (DICTD) 

ALBANIE 

Il n'existe avec ce pays ni commi 3e i on mixte ni <rovpes de travail 

FID - Entreprises françaises les plus souvent citées dan;; la liste des accords: 

Air liquide 

Beriiet 

Babcock 

Creuuot-Loire 

Citroen 

CIT-Alcatel 

Cil 

Elf 

Fivee Lille-Cail 

Heurtey 

Joy 

Logabax 

Oréal 

LUT 

P échiney-Ugi ne-Khulmann 

Parpona et Khittoncre 

Rhône-Poulenc 

RNUR 

Stein industrie 

Société anonyme de télécommunications 

Saint-Gobain 

Schneider 

SAVIEM 

CNIAS 

(SODETEO) 

(SERETE) 

(Technip) 

'f noms on- Brandt 

Vallourec 
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ANNEXE III 

LISTE DES PERSONNALITES AVEC LESQUELLES L»AUTEUR S'EST ENTRETENU 
SUR LA COOPERATION INDUSTRIELLE SSx-j'.IESl' 

El - Directeur d'uno entreprise française d'Ilectronique 

E? - Responeable d'un projet français en Bulgarie 

E3 - Membre de la direction d'une entreprise française de mécanique 

E4 - Directeur commercial d'une entreprise française de mécanique 

E5 - Fonctionnaire du Ministère des affaires étrangère 

E6 - Fonctionnaire de la Direction dea relations économiques extérieures  (DREE) 

E7 - Fonctionnaire du Ministère de l'industrie 

E8 - Fonctionnaire du Centre français de commerce extérieur (CFCE) 
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B«    Cooperation organique  incluse 

Tibie 7-1 
A Typology of List-West Business Arrangements it the Enterprise Level 

U.YT.LI: 

Straightforward 
Commercial 
Transactions 

Category types 

If. VELI': 

Business and Industrial Cooperation-Kiinclional 
oí Opciilional Arrangements 

Category types 

I.CVELJIÍ: 

Business and Industrial 
Cooperalion-ln: utulronal 
Arrangements 

Category types 

1   H rthcnJise Trade  International 
transactions »re basically similar to 
domestic excitares, but the ict of 
nos.'inga frontier can nu!'.' a mai^r 
difference in hew the sale is 'umllcd 
because of si.rh special factors as 
i.-ir-o'l duties, quotas, currency pay- 
ments, language, and customs. 

2. Trade in Services end hUncgement 
Conlrcctt: The former involves :he 
buyinj and selling of insurance, 
transportation, financial, aid : num- 
ber of cth.-i services. The latter is i 
variant of exporting services, under 
which management skills will ot 
funded for a specific pen JU. Such 
arrangements often include the 
training of local cuirens to assume 
management functions. 

1. Payment in Rerulthg Projection for the Delivery of [tint 
or Equipment and/or Technology: An en'erpnse (usually i 
Weitem firm) supp'ito (or arrangeai the »eressary plznt Oi 
equipment and technology (posíib!y iiivoWinj a licensing 
agreement) md receives parti:! or complete payment 
through prod jets made with this equipment. 

2. Contract Mamijscturinr and Subcontracting: Contract 
manufacturing require: an enterprise (usually Kailem) to 
del's-e» a contractual1) agreed iiT>on quantity of final prod- 
ucts (built to specincatiens) to a principal. In » subcon- 
tracting '{¡,ecn>ent,jn enterprise (usually Eattern) supplies 
a Western principal with «¡tain part; or components (Lu,Il 
to specifications) tfca! a'e incorporated i.iio a final product. 

\. Joint Markelinz and Sinking Ver.- 
tures: The contracting petits pc«| 
their resources to establish a joint 
marketing arid/or »:rvicim o.ganiza 
(ion (usually in the We: I) jointly to 
pi o vide distribution and iiïcr-iaic 
servicing. This is in contrast to the 
cornai keti.ir and servicing ol Level 

. ¡1-4, •> tiich entiLi! a ureanrtr.ged con- 
tractual division of markets.. 

2. Joint Ventures for the Provision 
of Other Services: The joint market- 
ing and servicing concept has 'cd to 
lite «merjince of joint ventres m 
thf provision of oth;r services, espe- 
cutly in the area of taiiW.ng and ti- 
nanciat services, usually in the Vest. 

Î Turnkey Projects: This is in es- 
tere« a variant of exporting, but 
here enterprises are involved in ex- 
pctlir.5 a complex packagi cjf »ondi 
and k-i vices K errate a ful'y opirj- 
tional production system. 

4. Licensing Arrangements: An 
enterprise (licensor) .nay license its 
patenti, copyrights, ?nJ know-how 
to enterprises (licensees) in other 
countries. 

3. Coproduction end UpeciaUsatinn: Truough reciprocal 
delivetits, the coproduction partners supply one another 
With the necessary components or pai's so that each is 
capable or assembling the fir.ai product. Specialization 
nccets«;:ly entails that ce/tair. final products within a prod- 
uct Une are produced by tiu Kastem and others by the 
Western enterprise. The exchange of the end products 
among enterprises usually results in the tuli targe of a partir- 
ular produrt line being offeird by ej<-h participating firm. 

A. £cmuk.ctint and hr AflerS -le Se, -'icing: 1 his is almost 
invariant* . put of niary coproduction ;nJ sp-.ci.lu.aiion 
irranírirent- providing to' a contrac.ual division ol "121- 
ketir.g «nd/or servicing r'sponsibtlitie^. The lesjitan; nut- 
put may be marketed and serviced by each enterprise in its 
rerpvCtive markets with ihr poï'ibiUty of jotpt deliveries to 
Mud mari ct>. 

S.Ptciec Cnc.pciat'w: T.» '-"erprist» involved (usuili;' 
throitcS previous cooperation i-rangemenisj jointly icpi'lv 
the necessiry mix of plant. equipment, and technology for 
jirfjcvis in tlii'd markets. 

6. Joint kerea.-ch snd Development: Ttir. usually Involves 
enterprises with a certain technological parity or com- 
piei »• muy specialization who ajtre». to coordinate t!-cu 
lesearen ami development acivitics. Su;li .-.r.re.'menti 
way ¡uso •riiibixiy copro-tcciion and/o. coma rk rung 
•frangente rus. 

3. Joint Production Ventura: The 
joint ventine ui prc.1uc.ion (cf w!-.ich 
there are examples in ten the tnst 
and Vest) is characterized by ts.o or 
more firtncs contracting to pool 
their asseti in s mutual endeavor in 
vhich prod action operations are 
joir.tly nt:>r.i?ed md profits and 
rt'Wsjoinily ¿lured. 
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D«    Loi hongroise sur les aociétéo mixtes 

DECREE OF THE MINÍSTER OF  riNANCE   [OF HUNGARY] 
ON  ECONOMIC ASSOCIATIONS 

WITH FOREIGN PARTICIPATION 

For implements       «    $31 of the Law-Decree No 19 of  1*70 
on economic  a* lticns A*reinafter:    Law-Docree/.   l' 
decree,   in agr»    ,ent with the Minister of Foreign Trade 
Sük^r" 0f ^T and the p"sident of the Nationaí Bank of Hungary,   as  follows: 

Si 

Hungarian economic organisations,   enumerated  in    $1 /l/ of 
the Law-Decree any  foreign enterprise or  juridical per- 
son, may establish  economic  associations  in Hunoary.   as 
prescribed  in    S2  of this  Decree /hereinafter:     A^oci,tion/ 
ÎLÎÎL £T V Unlimited  utility partnership,   company 
•nîe^riïï. "' *  Utility company and  joint 

52 

/l/ An Association ¡^ay be established on basis  of  the 
parties' mutual interests for developing the level r* 
technology and that of economy, for carrying on prof- 
itoble trading and  servicing activities. 

n/ The economic relations of the  Asoociation with Hungar- 
ian producing enterprises  are  governed bv contract«, 
other than the memorandum of association. 

S3 

/!/ The memorandum of association,   the articles of associa- 
tion,   etc. /hereinafter:    memorandum of association/ 
and  any amendments  thereof are effective with the ap- 
provai of the Minister  of Finance. 

/i/ The approval of the memorandum of association does not 
exempt from the obligation to aequir* such licences 
of the author!tie« a« are prescribed fcv statutory rulo«. 
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K«  Exemple d'usines elèa en mains 

Type of Pi.'iv, ¿Vprircx. 
Western Supplier* or ProJua co l; Miuiiaaurcd   unite 

(¡nel. the Inipj ¡:!K C.mntr/t)      Value 
ic Jm. 

Cheniico (US) 
Creuset -Loire (i:r) 
Dcmaa (VUG) 
ENI (It) 
Fiat (It) 

Hurtcy (Fr) 

Hitachi (Ja) 
ici cuiy 
Kawasaki Steei (Ja) 
M. W. KcUot'g CUS) 

Marubeni-Lb (Ja) 
»Aitsui & Co. (Je) 
Montediicu fit) 
Parsons et Whitteinore (Fr'; 

Amnion-a pl.'íi.   '.),' IU'îMI) .'.co 
A-iunoma pianti ^ (¡J'oK) 210 
Co'd steel strip null (CV 250 
Petrochemical pLi^;, •'•') (USSR) 90c 
Passende; cars (USS!'.) «oo 

Ammonia (2) or.H urea (1) 
p'aat: (QO 

Elec.ric power pr.r.rs (i; (Ch) 
Ethylene (¡!J) 
Metallurgical  pLi.t.. (u (Cii) 
Airur.-u:ia plants (5) (Ui.i 

Paper (USSR) 
Amir.onui plants (¿) 'USSR) 
0...'ucal phnts (7) (USSR) 
Puip (USSR) 

Petrocarbon   Development!   (UK)     Ep;ch!orh>Jiin (Po; 

Prin« (UIC) 
Sabgittcr (FRG) 
F. L. Srmd'.h (De) 
Technip (Fr) 
Thy»:«û Suhluaion (FRG) 

Tokyo Shibaura Electric (Ja) 
Toyo Uoscki (J:) 
F. Uhátf (FRG) 
VÖEST-Alpir.« (Au) 
Vfcstirichousí Electric (US) 

Cellulose triacetate (USSR) 
Polyethylene (USSR) 
Cement plants (2) (Po) 
Petrochemical complex (Gl) 
Wiric steel strip mill (Yu) 

Air corJitioncrs (USSR) 
Polyester fibre complex (Po) 
Po'yestrr (USSR) 
Ethylene oxide  (GDR) 
Nuclear power plant (Yu) 

125 
70 
80 

= S0 
I JO 

»»$ 
4OO 
6S0 

60 
60 

«5 
70 
7C 

300 
100 

70 
200 

70 

SS 
ISO 

(i)   Asahi Chemical Indugiai (Ja) - for the production of acry'ori- 
trile monomer, 'o China ($3ein.); 

(ii)   BASF (FRG) - for hydrexylaraine (used in synthetic fibres), 
to the USSR ($nm.); 

(iii)   Biittrer-Schilde-IIass  (FRG) - for gypsum, to the USSR 
($3501); 

(iv)   Cie Centralo d'Etudes Industrielles (Fr) - for carbon sulphide, 
to Poland ($26m.); 

(v)   ENSA (Fr) - for polymers, tc the USSR ($30-3.); 
(vi)   General Tire & Rubber (US) - for tyres, to Romania (535m.); 

(vii)   GJiXA (Be) - for fertilizers, to hutit'ary (Ía^ia.); 
(vii:)   Linde (,1-îxGj - for ethylene, to Il'ingory ($jSra.); 

(x*)   Scho'it:.-Beckmann Stahlwerke (Au) - fer yeast (4 plants), :o 
Cuta (Í¿5m.); 

(x)   Tcijin (Ja) - for polyester fibres, to Chir.j (Siyra.). 

Some cf the deals offered by the Sociali*! countries arc so com- 
ptez úv>l even large Western companies have to form consortia in 
order io complete ;Leir projocta. Thus the ccr.::,:'.; cnu."lu led in 
1973 for the supply c' a Ssjra. polypropylene plan* to China in- 
volved C. I*oli & Co and Alitsiti Pct.-jcher.ih-.ili, l-::':: -v J.ipan. A 
larger piojeo», : J.;6:n. rubber manufacturm;» heron' irr «he USSR, 
was undcri »ken by a Wert German cor.si••lium consisting of Krupp 
Maschir.rn'.ibi'iscn (iieadir.i: the consortium), H. liciütu.-lf Masch- 
inenbau, »ifí.'.-r Mia,;, Ccmi.'Ktitii Gunirr.r.vuke, an-i Werner & 
Pflciderer or M.^chirierutabrik. In some O.SCì ci''::, <..: jlt.rr.'aonal con- 
sortia of muUir..i:ionnl cimir.'.nies arc form od. s'vb as that for the 
dîiivory oí" .i v/j.n. anr.''.w:ii'i taaorv ¡o Hundir; J.u:;!".* 1971-.', by 
K«"ìiot»i; iii* .i'Vr.O!:;1 (US;, (!• ppc-!iii>; Vy.], \'<:-i. !'."J:o '.No) 
and oihta"j. 
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F«    Licences avec assistance techniques cédeos MIX pay3 de l'Eut 
entre I970 ot  V)ll'u  selon iV. V'il czynski 

TABLE 8   LICENCTS SOLD BY 

SOCIALIST CCUNTTIES IN 

WESTERN MUI.TINATI01.7.L ¡rLTMS TO 
THE FIRST 1IALF CI' TIÎ1Ï I97OS 

Western 
Licensor' 

Alsthom (Fr) 
British Petroleum (UK) 
B.-own, Bovcri (Stvi) 
Chemische Wer*« Hüls (FRG) 
Deutsche Babcock tt Wilcox ( r RG) 

Girling (UK) 
Glebe L^nion (US) 
B. F. Goodrich (US) 
ICI (UK) 
Marubeni-Ida (Ja) 

Perkins Erfinei (UK) 
Poclain (Fr) 
Rubery O.ven (UK) 
Saab-Scani« (Swi*) 
San G ¡erg io (It) 

Siemens (FP.G) 
Singer (US) 
SNFA Viscosa (It) 
Sulzer (Swi) 
sveu;kí Flaktfabriken fSwe) 

T«i;in (Ja) 
Tcny Industries (Ja) 
Toyo Erpineerin: (Ja) 
Universal Oil Products (US) 
Wascator (Swe) 

Indusuiii Application 
in the Licensee Coiintíyf 

Insulation for electrical rotary machines (Hu) 
Lubricäüng oils (Po) 
High-tension .twitches (Hu) 
Ethylene oxide (Ch) 
S team boilers (Ro) 

Shock absorbers (Hu) 
Batteries (Yu) 
'lyres (Yu) 
Powdered pigments (Hu) 
Synthetic yarns (Po) 

Medium diesel engines (Yu) 
Hydraulic excavators (Yu) 
Container lumüers (Bu) 
Welding machines (Yu) 
Automatic mndiine tools (Hu) 

Recovery of pulverized paints (Hu) 
Sewing machines (Po) 
Nylon cord for tyres (Po) 
Maiine diesel engines (Bu) 
Pulp equipment (Po) 

High-tensile nylon thread (Ci) 
Nylon (Po) 
Ethylene (Ci) 
Ethyl beruhe (USSR) 
Washing machines (Yu) 

•For their multinational a-Tiliitions, see the Complet: List and Index, 
pp. 197-732, an] (or further details oí patent companies. Table? i, 3 and 4. 
PP- Ju-47- , *' 

JFo; country abbreviations, see footnote i, Ch. 1, p  » 
Weilern couSìf-i M <""lÌ'Y ""' pcri<xlicftl «««««we publisher! i-. Socialist and 



——Accorda  do coopération tochnigue  on're d«a multi ni tion.il er. et  la 
CES? (i:'-::!ïïy ~ " —-'-i— 

MnI'.»riJi;oppl Cor, oration 
(tr.d iti i\.mit Country in brackets') Videi of Gc-opuatior. 

AEG Telef^e: (FUG) 
Agls-Geva'.ri '!::<G-Ï<ej 
AKZO (Ne) 
Aincricar. On (US) 
Areico Steel (US) 

BASF (FRG) 
Bay« (FRG) 
)kecham Crei',) (LTK) 
Bcodix (US) 
Boeins (US) 

R, Bosch ,'FRC) 
Brown & Roce (US) 
Burroughs (US) 
Cibi-Gciify (Swi) 
Coca-Cola (US) 

Control Data (US) 
Diimler-Iler.zU'RG) 
Dresser Indusuies (US) 
ENI (It) 
Farbwerke Hoch.« (FRG) 

Fiat (tt) 
G. Fischer (FRG) 
Food Mïîhiuery Corporation (US) 
General D/namici (US) 
Geaeral EleClnC (US) 

Htr.V-.el (FRG) 
Hewtett-Pickard (US) 
ICi (UK) 
lodbtuiü Nucleonics (US) 
lnicrmrior.il Paper (US) 

ITT (US) 
Joy Manufacturing (US) 
Kuser Industries (US) 
Krafcwctk Union (FRG) 
F. Krupp (FRG) 

Licde (FRG) » 
ManntiiTiani'. ÍFRG) 
Matsushita Elect«'.; industriai (Ja) 
Mitsubishi Uà) 
Móntenlo (US) 

Montedison (It) 
P. Morris (US) 
Nippon Electric (Ja) 
Rink Xerox 
Rcichhold Chemical» (US) 

Renault (Fri 
Scherme (West Derlin-FRG) 
SchoUcr-Ulcckmani: (Au) 
Siemens (FUG) 
Sirjtr (US) 

Sperry-Rand (US) 

Suolitene Ü>) 
Tek>o blu», aura Electric (Ja) 
l'tion Chinvqi'e Tiel|(e (lie) 
Universal Oil i'r>xli:cts (US) 

Vrrenipde M.'.cliinenfabricfcrn (We) 
VötST-Al|).r.e (AU) 

Viilvo (S.s;) 
0. tt'uLf (l'RG) 
Zanutsi (It) 

Conununic.iiio[:S, data p.otessuig, eiicr&y 
Photuchcmi'jtry 
Chemicals, tannics 
Packa>;inK und cor.i„iiv:rs 
MetiUurgic.il ¡uiu t ie. MCO] rr,yir.iner.r 

PUstics, pigment?, liquid fuels 
Pigments, plntic, rubber 
Aniibiorc* 
Electronic end scientitic ins^utr.tnts 
Civil aviadon 

Automotive ergir.eeririg 
Ga» and oil transport etii:"etr¡r.¿ 
Computer technology ;r.d appli'.aùont 
Pharmaceutical!; plastics 
Food í iucciing, vm;r p'jriiiov.ion 

Ccif.puier plants ard cetworhi 
iV'iOtor vehicles, poUutioi. 
Cil and jas exuacticr. 
rttrochers-jcals, textile: 
Pharmaceuticals, other chemicals 

Motor vehiclti, rr.achire-buldinï 
Metal CMúVJ, enguieermj 
Fool prtor-.i'.r.g and packaging r.iaciiiaery 
Aircrait, íh¡;>fcuiidin4. communications 
Electee«! tad eleciorjc crgicevring; 

Dettrgents od.e..- Chemie»!» 
Electron;:;, ¡neasurcmen: instrument! 
Pharmacecik.'U, other cheiiiicri: 
.••jiomauc p.j.iur;iun contro! 
Timber :sploitapon 

Teltcorar.vaoicatioiis, clcctrci'ci 
Heavy machinery 
Alunumum, iron acid •tee!, cement 
AU'.OLTUC power engineering 
Metallurgical processes 

Cryogenics, icwage, gas refining 
Lsrse-diarneter  pipe;, machinery 
Electrical ard t'.cctror.ic ctujir.:cijig 
Machiner)' acuì industria! equipment 
Rubber, nei.' cherriicais au.- processe: 

Synthetic fibres and en,ri :^iiuj 
Tcbicco, raU.'.ïiiK   eh.'iiicalc 
CommuniJ.i"ions, dec . ..r.iri 
Copyin;v<,'.¡!'l-ca:uie. rr ichir.es 
Chemical prodict. a¿J pr« esses 

Motor \e!iic!cs, rr.rch'rte tools 
Cheirucais 
Hign-alloy, l.ijij-'peeU miceli 
Electronic eiiuipnicnt, meu.'îu'-jry 
Textile  machinery,  tr.ca.urcr.ieut 

equipment 

Computers, mea-'.vrcnitn'. ar.c' crrtro' 
systems 

Metallurgy, inJestrii! -.i.^nterinj 
E'rc.lricrl and rutilici .• vivTifnl 
Chemical piccc-.s »"A. »nt; iit.iiug 
P:trc«cheTucals, rl-i\ilcs 

Turbinìi a.id incîu.;riil rru-hiner» 
SpeviJ ,rr.-.> an.i t.-se'-liui sj 
Moto: vehicle ci:>iincerin/ 
Rollini;  nulls 
lilertricil hou:eho!d ¿ir<is 
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H.    liste d'accords  de  coproduction 1970-19"5.   ffunM. Wilczynnki 

Wcv.cm 
Multinational Firm* 

Bastera 
Paruierf 

Field ol 
Co-operation 

Brown, Doveri (FRG) 
H'iot Maciune (US) 

Euf/iish Elicuic (UK) 

Fkgest« (Swe) 
Farbwerke Höchst (FRG) 

Feruseh (FRG) 

Fht (It) 
Ford Werke (FRG) 
Honeywell (It) 

luterò. Compute n (UK) 

Kcütum (Swe) 
Koeru-.&g Ictcrontioaal 

(Ne) 
Krupp I. und S. (FRG) 
Kvemiand» Fabbrik 

(No) 
Nestlé (Swi) 

Nicol« (Fr) 
Oríal (Fr) 
Perkins Engine» (UK) 
Roomer Witch (Swi) 

Rubery Cwen (UK) 

SACMM  (Ft) 
Sanyo Electric (J») 
Siemens (FRC) 
Unilever (Ne) 
Volvo (Swe) 

Elcktrim (Po) 
Ener«ünu ih export 

;ussu) 
Gara Ulectric Work» 

(Hu) 
Meulcxport (Po) 
Dudjpriot (Hu) 

Elektroimpe* (Hu) 

Universal Tractor» (Ro) 
Fadip (Yu) 
Elektrooska Indiutxija 

(Yu) 
Vidcoton (Hu) 

Fudrcma (Po) 
üumar (Po) 

Impexim (Ro) 
IMT Tractor» (Yu) 

Monimpe* (Hu) 

Automotive 'JPorks (Po) 
Formakhim (liu) 
Urius Tractors (Po) 
Orások Sxovet»kezetc 

(Hu) 
Buzuluk (Ci) 

Polnwtex (Po) 
Dior» (To) 
Iikn (Yu) 
Saporui* (Yu) 
Ikarvs (Ha) 

Tnermal overload  Mays 
Compressori 

Large transformer» 

Tools for motor vehicles 
Textile printinc 

Sound frequency   equip- 
ment 

Agricultural diesel enijine» 
fans for passenger CMS 
Computers 

Computer» 

H«vy tip truck» 
Hydraulic machinery 

Mining machinery 
Ploughs 

Dessicnted soup» 

Heavy uailers 
Typewriter» 
Tractors 
Lauies wehe» 

Squipxent for piston 
rings 

Shuttleless rapier toon» 
Car electric parts 
Control equipment 
Detergents 
Eures 
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i.  Note sur les contrais 

roumains   conclus entre   Renault et 

Industrialimport 

|. _ Contrat de concession do licence de fabrication et de vente 
des véhicules Renault. 

Par ce contrat. Renault confère à Industrialimport, la licence de tebricstion 
et do vente de ses véhicules pour la Roumanie. Cette licence Implique i utili- 
sation, par Industrialimport. de toute la propriété industrielle appartenant à 
Renault ou dont elle a le droit de disposer. 

Renault garantit, en outre, la concession, à Industrialimport. dû fous les 
autres droits de propriété industrielle quelle ne posséac pas eile-mémc. 

Renault lui fournit egalcmc.it la documentation technolc^-je nécessaire à 
la fabrication des v.hicults concédés. £:--si que toute l'as^s^nee t;.ch~.qae 
devant permettre lo démarrage de ia fabricstion. la formation du pcrsunnel. 
l'obtention et !e suivi de la qualité et la realisation de s performance» 
convenues. 

Renault accorde, d'autre pan, à Industrialirncort. un droit rèamente et non 
exclusif, do vcn:t des véhicules produits en dehors de la Romania et notam- 
ment dans les pays eie Ics:. 

Ce contrat prévoit aussi !d miss en place d'un système propre à iis-jre- 
une fabrication corrtere des véhicules p^r le moyen de controles techr..q 'es 
d'homologation cie3 pieces imbriquées localernsnt et la cammurcstion r.j;,a-o- 
que lies amclio-àtiont ce perfectionnements mis au point par ks parties en 
cours de contrai. 

Sous reserve de l't ;<-.:j»ion. par Industrialirr.oor*. de SJS cblirjntioru. la qa-an- 
tie de Renault est 'o.ale en ce qui concerne les performances (qurl.ta et 
csdences prévues au comrat), mais limitée aux dommages directs raisonna- 
blement prévis iDles à l¿ siçnVjre. 

l-i prix stipulé »it ferm? et non révisable et comporte un paiement à credit 
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ANîIflT.B V 

LISTE INDICATIVE DES ACCORDS IMTFIKKIIVEENBÍEHTAUX Di COCPERA'JIOÎI 

Austrie - with Bulgaria, Crcchoslorakfe, Hungary, Prtaod, Rwanda, 
the USSR and Yugoslavia. 

Belgium - with Bulgaria, Czechoslovakia, tbt Geraaan DR. llunf^uy, 
Poland, Romania and the USSR. 

Canada - with the USSR and Yugoslavia. 
Dtnmark - with Bulgaria, Czechoslovakia, the Ge'tttù DR, Hungary, 

Poland, Romania ind the USSR. 
Fi'wW - with Bulgaria, the German DR, Hungary, Poland, Romania 

and the USSR. 
frante - with Bulgaria, Cuba, Czechoslovakia, the German DR, 

Hungary, Poland, Romania, the USSR and Yugoslavia. 
FÄ c/ Germany - with Bulgaria, Cicchoflovakia, the German DR, 

Hungary, Poland, Romania, the USSR and Yugoslavia. 
lUtty - with Bulgaria, China, Czechoslovakia, the German DR, Hungary, 

- Poland, Romania, the USSR and Iugoslavia. 
Jottn - with Bulgaria, Czechoslovakia, the German DR, Hungary, 

Poland, Romania, the USSR and Yugoslavia. 
Netherlands - with Bulgaria, Czechoslovakia, the German DR, Hungry, 

Poland, Romania and the USSR. 
Norway - with Bulgaria, Hungary, Poland, Romania aad the USSR. 
Swtdtn - with Bulgaria, Czechoslovakia, the Genaaa DR, Hungary, 

Poland, Romania, the USSR and Yugoslavia. 
Switurtand - with Albania, Bulgaria, Hungary, Poland ami the USSR. 
United Kingdom - -viih Pulsaría, Chechoslovakia, the German DR, 

Hungary, Poland, Romania, the USSR and Yugoslav«!. 
United Statu - with Poland, Romanic, the USSR and Yugoslavia. 

.J 
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AWWBXE n 

D0HAI1T A AVANCE ÏÎEI1II0L0CIQUÏ 
BÏ8 PATS Dì! t/ISY SBLOS WtCZTiTSKI 

0)  M*i*Uureicat fromm - Jlulgtri», Oech3*l<mkk, Hungry, 
Poland, Komar.ii, tfw USSR and Yug?*i»via. 

0Q   EUrctricel tnginsmn* -   Uulçarii, Cxecho»lov6»Ja, Hunjsfy, 
Pound, lb« USSR ani Y'.;go»ievia. 

(Mi)   Jlítf.'d-wuritinf machinery - Cfcckoslovakia, ti* German DR, 
Hungary, the USSR «id Yusoilam. 

(K)   Ttxtfc weWiwry - Bulgari», CsechoilovaMa, th< Genu« D! 
•ad Hungary. 

(v)  Plmmitcu'icalt - Cu-choniovikia, the Germaa DR, Hungary 
•act the USSR. 

M)   ?*trcch*micalt  and othtr ehemkaU - the  German  DR, 
Romania, the USSR and Yugoslavia. 

Mi)   Food and /«#d fteetumg - Bulgaria, Hurifury, Poland and «hi 
USSR. 

MM)   Mtdicti •pperñtut - Ci«d.o»lor*kla, Uunjary, Pelind and the 
USSR. 

0t)   Soldering end «tiding - Hungary «ad the USSR, 
(i)   Ccoi imnin/ «ni pro«airif - Hungary »d the USSR. 

-Jt 
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AHS15CE 711 

MCÏWCES SUSCEPTIBLES D'INTSRESSER 
LES Bl'AïS-lHIS SELON Si'OWSLl 

1. 

I. 
I. 

4. 
I. 

1. 
I. 

I. 
10. 

11. 

». 

11. 

Medical equipment: elcctrchvdraulic lithotomy, a Ptnsurgkal 
means of removing ¿all bladder atonte usine; hydroelectric fthosk; 
glaucoma treatment employing laser. 
Wire-drawing technology. 
Coke processine; technology: dry quenching ot coke, is opposed 
to V.8. wystem of wet quenching. Inert gas is -ned in cooling 
process. The itoam thus generated (0.45 ton of t>tcam tor every 
Ion of coke) In clean and is not lest ir. the atmosphere, tut re- 
tained for others uses, »urn as creating electrical energy. The 
coke produced Is of better quality, since it is not cracked, .is in 
wet quenching. One drawback is the Men cost of the equipment. 
Plasma arc rem citing process (nigh-alloy steel and titanium). 
Electroslag remoUing systems 'or producing a variety cf stMt 
billets. Malíes different shapes: rolling ESSIt plate, smull, 
square, round, and hexagonal billet strands. Very Urge ingot*. 
Titanium casting and granulo-making technology: granules in 
Hit 60-60 micron range. Used in pov, dered metallurgy. 
Process for extracting sulfur from molten steel. 
Electromagnetic pump for nv/.len metal.  Pumps metal in closed 
system; eliminates gaseous and nontnetallic Inclusions. 
Technology' for continuous casting of lar.-c, hollow ingots. 
Ceramic ennrruling of metals without a kiin; involves surface 
heating of metal. 
Construction product (converts waste stag Into material used In 
road building) similar to p*cio tile, duranle ana has zoro moisture 
absorption. 
Aircraft de-icer: uses mngiiutlc ceils that produse u snaputaf 
action in the '.\ir><*s to remove ice. 
Water purification by Oioclroco9p,ulr.tion: uses doctrically 
charged field to remove organic and inor^-irie tmpurillen (ex- 
cept eloctro'ytes) from water.. 

._ J 
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ATWSXB VITI 

ES'íRSPRISES DES PAYS DEVELOPPE! CAFTiAUS'iES AYA'll ACHEI'»! 
DES 1WJI*»WWÎïS DUS PAYS SOCIAlISï'ES W AYASi BT DES 

UNIiES DE PROD'IC'ilON MODERNISEES PAR EUX 

The Socialist countries have a very weli-dcve!or:d production 
capacity fot metal-working machinery of practically every type, 
including automatic, semi-automatic, numcäcally-steered, laser- 
equipped and other special-purpose vsrietíu. Czechoslovak, Hun- 
garian, Polish, Soviet and Yugoslav metal-working machines and 
tools have been in use for years in the plants of such companies a» 
ASEA (Swe)f British Lcyland (UK), British Steel (UK), Fiat (It), 
Ford Motor (US), General Electric (US). General Motors (US), 
Gutchoffnungshüttc (FRG), Hitachi (Ja), Krupp (FRG), Mitsubishi 
(Ja), Montedison (It), Renault (Fr), Rheiustahl (FRG), Siemens 
(FRG), Toyota Motor (Ja), VÖEST-Atpine (Au), Volkswagen 
(FRG), and Volvo (Swc). 

ma there arc alto cases et industrial plants which have been 
Modernized, equipped or fully constructed by the Socialist coun- 
tries for multinational corporations, as is illustrated by the fouWing 
maples: 

0) Oil refineries belonging to the ELF Group (Fr) have been 
modernized and expanded by tbe USSR.'* 

00 A rolling mill, owned by Hocsch (FRG) has been ecutoped 
with rolls by tbe USSR." 

(IK)  A complete automatic foundry has been delivered to F-Un- 
Uoioo (Au) by Poland." 

0v)  A complete electric smelüng plant has been constructed for 
Svcnslta Kullagcrfabrikcn (Swc) by the USSR.1' 

(v)  Complete cold-rolliug tabe mills have been supplied by the 
USSR to the Japanese multinational companies - K.m?matsu 
Gotha, Kobe Steel, Mitiubiihi Metal, Sumitomo Mei al Mining, 
and Tokyo fhibaur?. Electro (at least 15 mills in ¿11), as well as 

g to sevcrU multinationals in Franto, üte FR of Germany, Sweden 
and the USA." 

(%J)   A nuclear power station is being constructed for Inutra-Voims 
> (Fi) at Loviin by the USSR (to be completed iu i<,'7'0- The 

value cf the Soviet deliveries, including a .¡40 iMW presvjrizcJ 
water reactor and two iurbr>;,ci>cratort', is to exceed }jom. 
Another plat.;, in (he Iklsiuîd arcs and to be completed in 
the laic :97er-, h under cor.'.uucicn iu co-operation witn seme 
Western multinational firm*, The Soviets alio »n;:i-:â a cotv.rcct 
in 1974 for the rjpply to "Äartrilä (tl.e larger.: l-inuisu »htjyard) 
of a reactor for e nuclear icli-rkr uij&f constructor:. In 
addition the USS" Las uudcrta'-xn to supply crrid-vu urania 
to the linitish cumpan.es, as VìI I as tn ovxr !i<m.inaticr.:S vixi 
itntitutiow: in thj FF. ol C-irnsny (iicv.rùv iV^-imiA West- 
fälisches Elektri;.it.ìti-»v.Tk;, J;ipjn ( fo.'.yo "rito-ira i'î'itric), 
Austria, Canali, Franc«, Spai:« *a¿ SwedcnJ* 

» 
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